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EDITO : LE MEILLEUR DE 2021

La décennie 2010 a connu une baisse
constante de qualité d’écriture des films et

séries de Science-fiction, Fantastique,
Fantasy et Aventure. Les années 2020 et

2021 ont seulement confirmés que derrière
l’abondance du nombre de titres, la stratégie

de nivellement par le bas des studios allié aux
prétendus objectifs de justice social conduit
seulement à la production de propagande

intellectuellement vide et moralement ignoble,
par des malades mentaux pour fabriquer des

malades mentaux. La question se pose
également de s’il existe encore des auteurs

dignes de ce nom à la télévision ou au
cinéma parmi les générations montantes — je

n’ai hélas pas les moyens de suivre les
nouvelles, les romans et les bandes dessinées. Avec des critiques

professionnels qui mentent frontalement, des reportages remplis d’erreurs
grossières quand il s’agit de décrire un genre de récit ou des

fondamentaux culturels et les discours schizophrènes type la guerre c’est
la paix et un vaccin n’empêche pas d’être contagieux et de tomber malade,
nous obtenons non seulement un paysage audiovisuel révoltant mais une

description officielle complètement fausse de ce paysage et des
professionnels qui sans arrêt tentent de profiter de la confusion pour dire

n’importe quoi et exiger toujours davantage pour fausser la concurrence et
faire taire les critiques et les fans authentiques. Cerise sur le gâteau : ces
classements en ligne des « meilleurs films » qui censurent tous les films

antérieurs au 21ème siècle si l’on excepte les titres devenues des
franchises rebootées et wokisées, et qui bien entendu se gardent bien de
citer tous les titres récents qui valent vraiment la peine d’être vus, parce

qu’à côté, leur daube fait vraiment grosse bouse.

Reste d’heureuses surprises, résultats du labeur de gens qui ont fait leurs
devoirs d’auteur tout en respectant soit le récit adapté, soit le genre de

récit qu’ils promettaient au spectateurs : Major Grom (justicier,
actuellement sur Netflix FR), The Suicide Squad (attention, très violent),

I’m Your Man (romance robotique), Last Night In Soho (slasher
fantastique), School Out Forever (post-apocalyptique). Les français ont
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fait plusieurs tentatives de raconter au cinéma des récits fantastiques ou
prétendus Science-fictifs (Teddy, la Nuée etc.) mais le niveau n’y est pas,

sauf pour la comédie temporelle féministe Flashback (actuellement sur
Amazon Prime FR). Dans le meilleur des cas, les français réinventent le fil

à couper le beurre en racontant une histoire déjà vue mille fois sans
construction d’univers, sans dialogue ou intrigue un peu spectaculaire,
sans construction d’univers, et sans envie de revoyure. Les Parasites,

serez-vous notre seul espoir ? Où sont passées les générations Pilote et
Métal Hurlant ? pourquoi rien n’arrive à la cheville des bandes dessinées

et romans du 20ème siècle ? où sont les adaptations fidèles de Bob
Morane, Thorgal, Yoko Tsuno, Valérian, Aquablue et tant d’autres ? où

sont les adaptations flambantes et sexy des récits de l’Antiquité jusqu’à
19ème siècle, des faits historiques les plus spectaculaires et triomphants

avec une narration claire, des bagarres et rebondissements
spectaculaires comme dans les années1960 ? Ce n’est pas la matière qui

manque, ni la technologie pour, mais bien des productions honnêtes,
compétents et passionnées qui veulent vraiment raconter une bonne

histoire, incluant des acteurs et des actrices (charismatiques) qui jouent
vraiment leurs personnages.

Or, l’impression qui se dégage de la production française voire
internationale, c’est que nous avons affaire à des gens qui méprisent leur
art, le spectateur, les auteurs : le scénario, la place du film ou de la série

par rapport à tous les récits qui l’ont précédé à travers les siècles,
l’enrichissement du spectateur — ils s’en fichent ou ils estiment que cela

les dépassent, et qu’une grosse daube suffira du moment que des
« critiques » et autres « influenceurs » et trolls tromperont le spectateur
pour qu’il clique ou paye un ticket pour voir l’unique film se prétendant

fantastique qui bloque l’affiche pour les deux à quatre semaines à venir
tandis que les films rivaux sont interdits de sorties ou doivent sortir

brusquement, sans publicité. Comme les informations aujourd’hui en
France, pratiquement toutes les critiques qui sortent sur les films, les

séries et jusqu’à la qualité d’image et de son des blu-rays sont
partiellement ou totalement fausses. Les forums autant que les réseaux

sociaux sont colonisés par des imposteurs ou des gens qui travaillent pour
des éditeurs ou des médias et tentent de se faire passer pour des

spectateurs comme les autres. Enfin, dans ce monde pressé et toujours
plus abêti et confus, lire un récit dans sa version originale, imprimée sur
du vrai papier à quelque date que ce soit me parait essentiel, jusqu’aux
mots d’époques dont il faut redécouvrir le sens et le contexte alors que

tout le monde autour de vous tente de les faire mentir. David Sicé.
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Calendrier
Les sorties de la semaine du 20 décembre 2021

LUNDI 20 DECEMBRE 2021

TELEVISION US+INT

Around the World in 80 Days 2021* Woke (Le tour du monde en 80 jours, à
partir du 20 décembre 2021 sur FRANCE 2 FR), trois épisodes chaque lundi.

BLU-RAY UK

No Time To Die 2021* (blu-ray+4K, 20/12/2021 UNIVERSAL STUDIO UK)
The Amazing Mr. Blunden 1972 (blu-ray, 20/12/2021 SECOND SIGHT UK)
Dr. Who 1979 S17 (série télévisée, 7 blu-rays, 20/12/2021 BBC UK)
Resident Evil: Infinite Darkness 2021** (série animée, un blu-ray ? SONY UK)

BLU-RAY IT

The Monster Squad 1987** (jeunesse, blu-ray ,20/12, IT)
Les chroniques de la Science-fiction est une récapitulation hebdomadaire

gratuite pour mémoire de l’actualité des récits de Science-fiction, Fantastique,
Fantasy et Aventure, assorti d’une compilation des critiques des récits sortis
dans la semaine précédente. Cette actualité est difficile à suivre au quotidien
et plus encore à retracer des années après. Vous retrouverez une partie de

ces informations sur le davblog.com et sur le forum philippe-ebly.fr.
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MARDI 21 DÉCEMBRE 2021

BLU-RAY US

No Time To Die 2021* (blu-ray+4K, 21/12/2021 UNIVERSAL STUDIO US)
Le temps du loup 2003** (time of the wolf, 21/12, VF incluse, STRAND US)
Trog 1970 (monstre, un blu-ray, 21/12/2021, SHOUT FACTORY US)
Vampire Lover 1970 (un blu-ray, 21/12/2021, SHOUT FACTORY US)
Resident Evil: Infinite Darkness 2021** (série animée, 1 blu-ray, 21/12 SONY US)
Alice In Borderland 2014 (série animée, 1 blu-ray, 21/12 SENTAI FILMWORKS US)

bluraydefectueux.com
Ne restez pas seuls face à un blu-ray ou un dvd qui

devient soudain illisible, sans raison apparente. Le site Blu-
ray Défectueux vous offre un forum // un blog /// un moteur

de recherche dédié //// un Facebook.
Sur le forum, des pistes, des tutos (identifier le presseur d'un disque,

le tester), des coordonnées éditeurs/presseurs, nous traitons (DVD, BD
et UHD: y'en a pas encore.. FR ou Étrangers), nous proposons des
statistiques, des suivis de cas "personnels", les titres sont listés et

indexés, des retours matériels etc...).
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MERCREDI 22 DECEMBRE 2021

CINEMA FR+INT

Attention, pass sanitaire exigé pour les salles de plus de 49 places.
Matrix: Resurrections 2021 (22/12/2021, CINE FR+UK+US)
Wicked 2021 (22/12/2021, CINE FR)
The King’s Man 2021 (22/12:2021, CINE US)

TELEVISION INT+US

Marvel: Hawkeye 2021* S01E06 (woke, 22/12, DISNEY INT). Fin de saison.

JEUDI 23 DECEMBRE 2021

TELEVISION INT+US

Station Eleven 2021 S01E04-5 (postapocalypse, 23/12/2021, HBO MAX
US/INT). Les trois premiers épisodes ont été diffuses le 16/12/2021).
Firebite 2021 S01E02 (vampires, 23 décembre 2021, AMC+ US)
Star Trek Discovery 2021* S4E06 (23/12, NBC ALL ACCESS US)
Star Trek Prodigy 2021* S01E09-10? (animé, 23/12, PARAMOUNT US). Fin de
saison, renouvelé pour une seconde saison.
Dragons : The Nine Realms 2021 (jeunesse, animé, 23/12/2021, HULU US)
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BLU-RAY FR

Dune 2021* (planet opera, blu-ray 3D, 23/12, WARNER BROS FR)
Reminiscence 2021* (planet opera, blu-ray 3D, 23/12, WARNER BROS FR)

BLU-RAY DE+IT

Dune 2021* (remake, blu-ray +4K ou 3D,23/12, WARNER BROS DE+IT)
Escape From New-York 1981** (blu-ray+4K, 23/12, CONSTANTIN FILM DE)
Matrix 1999*** (blu-ray + 4K, 23/12, WARNER BROS DE)
Mad Max Anthologie 1979*** (5 blu-rays + 4x4K, 23/12, WARNER BROS DE)

VENDREDI 24 DÉCEMBRE 2021

CINEMA FR+INT

Don’t Look Up 2021 (24/12/2021, NETFLIX FR+INT)
Arthur & Merlin 2021 (24/12/2021, CINE US)

TÉLÉVISION INT+US

The Expanse 2021** S6E03: Force Projection (24/12, PRIME INT/FR)
The Wheel Of Time 2021* S01E08 (24/12, PRIME INT). Fin de Saison. Renouvelé

SAMEDI 25 ET DIMANCHE 26 DECEMBRE 2021

Beforeigners 2021** S02E05 ? (policier temporel, 19/12/2021, HBO MAX EU)
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Chroniques
Les critiques de la semaine du 20 décembre 2021

LE TOUR DU MONDE EN 80 JOURS LA SERIE DE 2021

Around The World

In 80 Days 2021
Le tour des cons en trois jours*

Woke. Toxique.Traduction du titre en
français : autour du monde en 80 jours.

Une saison de huit épisodes de 49
minutes chaque. Diffusé en Belgique

depuis le 5 décembre 2021.
Diffusé en France à partir de soir lundi

20 décembre 2021 sur France
Télévision 2 et en streaming / avant

première les 8 épisodes sur le site de
France.tv jusqu'au 27/12/2021. De
Simon Crawford Collins, d'après le

roman de Jules Verne. Avec David Tennant, Leonie Benesch, Ibrahim
Koma, Shivani Ghai.. Pour adultes et adolescents ?

U ne horloge m ontée surundécorde m a rbre .L a m êm e horloge e n
photosurle pla te a u à thé d’unvie uxdom e stique tre m bla ntcom m e une

fe uille — G ra ysonpose le pla te a u e ta ide à boutonne r(unbouton… )
de sonm a ître ,quipre nd la photode l’horloge .A u ve rsoe stécrite n

a ngla is « lâche ».L e m a ître de m a nde e nva inquia déposé ce tte photo,
puis te rm ine a ppa re m m e ntde s’ha bille rse ul,ce quie stsim ple m e nt
invra ise m bla ble à ce tte époque e tcom pte te nu de sonra ng socia l.
D a ns une rue lle ,une fe m m e rousse e nche ve ux(sa ns cha pe a u,ni
m êm e ba nde a u ou résille )discute a ve c qua tre ouvrie rs quifum e nt

da ns une rue lle d’a llure m a l fa m ée ,e tà m oins que ce tte fe m m e ne soit
une prostituée ,c’e sta bsolum e ntcontra ire à l’étique tte de l’époque ,y
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com pris pourle s fe m m e s (honnête s)de conditionm ode ste ,m a is le s
scéna riste s se m ble ntdécidém e ntn’a voirpa s fa itle urs de voirs e t
n’a voira ucune idée de l’époque e tde la société à la que lle le urs
pe rsonna ge s se m ble nta ppa rte nir.Puis e lle pre nd la ciga re tte de

l’ouvrie re tla fum e ,jusqu’à ce qu’onluite nde unjourna l qu’e lle ouvre
a ve c ungra nd sourire :sonpre m ie ra rticle e stce nsé figure rde da ns.
D a ns le s cuisine s d’une gra nde m a ison,une fe m m e (de cha m bre ,
noire )fricote e npublic a ve c possible m e ntunva le tde pie ds (noir

évide m m e nt)quipa rle fra nça is.Pe rsonne n’a ya ntre ga rdé D ownTown
A bbe y ou n’im porte que l film d’époque corre cte m e ntdocum e nté,ou
m êm e (soyons fou)n’a ya ntlu le s m a ga z ine s,journa uxe tdocum e nts

d’époque ,l’incongruité de la scène e tse s conséque nce s da ns la réa lité
se m ble tota le m e ntécha ppe rà la production.

U nclub de ge ntle m e na ppa re m m e nta ngla is,m a la droite m e ntse rvis
pa rle va le tde pie d vu la scène d’a va nt,quis’e xcuse e nfra nça is :

a ppa re m m e ntony boittô tda ns la journée ,e tle va le tse pe rm e tde
ba la nce rde s gla çons surunm e m bre du club quise m oque de s

fra nça is quiinve nte ntde s m ontgolfière s :com m e ntce va le tn’e st-il pa s
viré da ns la se conde ,le s m e m bre s du club a pprécie nt-ils à ce point

qu’ungra nd noirle urglisse publique m e ntde s gla çons da ns le
pa nta lon?

Voilà -t-y pa s que la rousse déba rque (da ns unclub se ule m e ntouve rt
a uxhom m e s).N ous som m e s 1872,e ta ucune fe m m e n’a ura itpu
pa sse rle portie r.L a donz e lle (quine sa itpa s se te nir,m a rche r,se

prése nte re tc.)e nte nd se pla indre a près de sonpa tronque sona rticle
e stsigné d’unnom d’hom m e pa rce qu’e lle préte nd qu’e n1872un

dire cte urquise trouve être sonpère n’a pa s le droitde choisirsous
que l nom pa ra isse le s a rticle s de sonjourna l (e tm a nque de cha nce ,il

e na pa rfa ite m e ntle droit).Plus ra ppe lons qu’à l’époque la fille e n
que stione stm ine ure ,e tvu qu’e lle e stcéliba ta ire ,e lle e stsous

l’a utorité léga le de sonpère le dire cte urde journa l quise ul décide de
sone m ploie tde sous que l nom e lle pe utse produire e npublic.

Figure z -vous que la donz e lle a toutsim ple m e nte u l’idée de fa ire le
tourdu m onde e n80jours e nutilisa nttous le s m oye ns de tra nsportde
l’époque e tcom m e e lle vie ntd’hum ilie rpublique m e ntde va ntse s pa irs,

Phinéa s décla re toutde goqu’il va prouve rque c’e stpossible ,
sim ple m e ntpa rce qu’il s’e nnuie e tvoudra itre dore rsa réputa tionde
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lâche (nous ignorons toujours pourquoiil e na ura ithérité).N ous
a ppre nons a lors (pa rce que ce n’éta itpa s la pe ine de prése nte rle

pe rsonna ge a va nt)qu’e lle se ra itla fille du dire cte urdu journa l :
inopiném e ntunm e m bre du club ve utpa rie ra ve c Phinéa s Fog (c’e stle

type quire çoitde s insulte s a nonym e s).

Pe nda ntce te m ps,Pa sse -Pa rtout(le va le tnoir)tue undom e stique
da ns le s cuisine s,e tse prése nte (sa ns le ttre s de crédit,c’e st

im possible ),dire cte m e ntà Phinéa s Fog,quibie nsû rfa it
pote ntie lle m e nte ntre runégorge urda ns sa m a isonriche m e ntm e ublée ,

préte nda ntqu’une a ge nce l’e nvoie :que lle a ge nce ,e tpourquoice
n’e stpa s le va le tou le se créta ire ou la gouve rna nte ou je ne sa is qui
d’a utre s quis’occupe de re ce voirle s a spira nts dom e stique s.Phinéa s

Fog fe ra it-il a ussile m éna ge che z lui?

L a rouquine (A biga il Fix)vie nttrouve rsonpère pourluisoutire rde
l’a rge ntplutô tqu’unprocha ina rticle da ns sonjourna l e te lle insiste
pourque toutle m onde sa che à l’occa sionde sonprocha ina rticle

qu’e lle n’e stpubliée que pa rce qu’e lle e stla fille de sonpère ,e tce tte
da m e ne sa ita ppa re m m e ntdécidém e ntpa s quoifa ire de se s m a ins,
ce quie stune e ntorse plus à l’étique tte .Elle e m bra sse qua sim e ntsur
la bouche sonpère (???)pourle re m e rcie rpourle fric toute ncla m a nt
e nsorta ntqu’e lle e stnée pourdépe nse rle fric de son… père .D a ns la

rue ,Phinéa s a nnonce à Pa sse pa rtoutqu’ils s’e nvontà Pa ris,e t
étonna m m e nt,Pa sse pa rtouts’étonne de voya ge ra ve c sonm a ître ,
a utre e ntorse à l’étique tte ,unva le tde l’époque de va ntse m ontre r
im pa ssible e tobéir,à m oins qu’il a ithum ble m e ntune sugge stion

pe rtine nte à soum e ttre .

Phinéa s pre nd le ba te a u pourPa ris,e tlà e ncore ,d’une m a nière
pa rticulière m e ntim proba ble ,il e sta ccosté sa ns a ucune m a nière à

bord du ba te a u pa rA biga il quisa ns cha pe rone m ba rque précisém e nt
da ns le m êm e ba te a u.Elle n’a pa s pu suivre Phinéa s de puis le club vu
qu’e lle éta ita ve c sonpère ,e tle s m oucha rds a ve c G PS ça n’e xiste pa s,
e lle n’a a ucunrése a u d’inform a te urs,n’a posé de que stionà pe rsonne
e ta borde Phinéa s a u m om e ntoù il e ste ntra inde vom irpa r-de ssus le

ba stinga ge (ga ffe à la dire ctiondu ve nt!a hnon,pa s be soin,la
productiontourne a ve c unécra nve rte tignore le s lois de la physique ).
Sonpréte ndu va le tn’e ssa ie pa s de l’a ide re nquoique ce soit(e ssuye r
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le vom idu m e nton?te nirle cha pe a u… )e tqua nd le cha pe a u s’e nvole
à ca use du ve nt,il com m e nte que le cha pe a u e stre ntré a u pa ys de
sonm a ître .L ’étonna nte stque le cha pe a u a ita tte ndu toutce te m ps
pours’e nvole r,vu qu’il ne te na itpa s surla tête de sonpropriéta ire .

Comme c'était à craindre, Around The World… 2021 est d'un
massacre woke. Phinéas Fogg le héros passe le premier épisode à

ramper et chialer, tandis que la production se complet à broder à
propos d'une "journaliste" complètement inventée et ignorant tout de

l'étiquette de son époque et de sa condition, et d'un Passe-Partout qui
n'aurait pas survécu à une seule journée à cette époque tant il manque

aux devoirs les plus élémentaires de ses rangs et fonctions, et qui
semble se comporter comme un tueur en série brutal.

L'écriture et la mise en scène sont complètement anachroniques
(révisionnistes ? d'une inculture affligeante), constellé de dialogues et

situations ineptes ajoutées par la production, qui affiche un mépris total
pour le texte original aux dialogues bien plus brillants et pertinents.

Mépris total également pour l'époque, les cultures, les événements qui
sont censés être évoqués, et il manque les rires enregistrés à chaque
fois que le résultat obtenu à l'écran devient complètement grotesque si

vous avez la moindre idée de la vraisemblance.

La majorité des scènes des deux premiers épisodes n'existent
pas : ni l'épisode de la Commune, ni l'épisode du train avec l'italien et
la journaliste qui encore une fois n'arrête pas de donner des leçons et

de s'épancher sur ses sentiments — double infraction grossière à
l'étiquette de l'époque, qui à l'époque a bien pu l'élever de cette

manière ? personne à ma connaissance, dans aucun pays de l'époque
— tandis que Phinéas selon la production semble en mission de

démontrer sa lâcheté (et sa parfaite méconnaissance de son propre
statut social et des règles anglaises victorienne de conduite en toute
occasion), plus il semble n'avoir aucun problème à fréquenter seul un

jeune garçon qui n'est pas le sien (personnage inventé par la
production) dont le père italien (personnage inventé par la production)

lui a formellement interdit d'approcher, et Passe-Partout ne cesse
d'user de violence impunément sans qu'aucun contrôleur (il y en avait

un dans chaque cabine de train et ils avaient l'oreille fine) n'intervienne,
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pas plus que les officiers de police (tous les dix mètres à Londres)
n'étaient intervenus. Dans le roman il se passe en réalité cela :

Ce pe nd a nt M r.Fog g ,e n quitta nt la m a ison c onsula ire ,s’éta it d irig é
ve rs le qua i.Là, il d onna que lque s ord re s à son d om e stique ;puis il
s’e m b a rqua d a ns un c a not,re vintà b ord d u M ong olia e tre ntra d a ns sa
c a b ine .Ilprita lorssonc a rne t,quiporta itle snote ssuiva nte s:

« QuittéLond re s,m e rc re d i2 oc tob re ,8 he ure s45 soir.
« Arrivéà Pa ris,je ud i3 oc tob re ,7he ure s20 m a tin.

« QuittéPa ris,je ud i,8 he ure s40 m a tin.
« Arrivépa rle M ont-Ce nisà Turin,ve nd re d i4 oc tob re ,6 he ure s35 m a tin.

« QuittéTurin,ve nd re d i,7he ure s20 m a tin.
« Arrivéà Brind isi,sa m e d i5 oc tob re ,4 he ure ssoir.
« Em b a rquésurle M ong olia ,sa m e d i,5 he ure ssoir.

« Arrivéà Sue z,m e rc re d i9 oc tob re ,11 he ure sm a tin.
« Tota ld e she ure sd épe nsée s:158 1/2,soite njours:6 jours1/2.»

M r.Fog g insc rivitc e sd a te ssurun itinéra ire d isposé pa rc olonne s,qui
ind iqua it — d e puis le 2 oc tob re jusqu’a u 21 d éc e m b re — le m ois, le
qua ntièm e ,le jour,le sa rrivée srég le m e nta ire se tle sa rrivée se ffe c tive se n
c ha que pointprinc ipa l,Pa ris,Brind isi,Sue z,Bom b a y,Ca lc utta ,Sing a pore ,
H ong -Kong ,Yokoha m a ,Sa n-Fra nc isc o,Ne w-York,Live rpool,Lond re s,e t
quipe rm e tta itd e c hiffre rle g a in ob te nu ou la pe rte éprouvée à c ha que
e nd roitd u pa rc ours.

Ce m éthod ique itinéra ire te na ita insic om pte d e tout,e tM r.Fog g sa va it
toujourss’iléta ite na va nc e ou e nre ta rd .

Ilinsc rivitd onc ,c e jour-là,m e rc re d i9 oc tob re ,son a rrivée à Sue z,qui,
c onc ord a nta ve c l’a rrivée rég le m e nta ire ,ne le c onstitua itnie n g a in nie n
pe rte .

Puisilse fitse rvirà d éje une rd a nssa c a b ine .Qua ntà voirla ville ,iln’y
pe nsa itm êm e pa s,éta ntd e c e tte ra c e d ’Ang la is quifontvisite rpa rle ur
d om e stique le spa ysqu’ilstra ve rse nt.

Etvoilà Phinéa s e tPa sse -pa rtoutquidéba rque nte nM e rR ouge ...
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Pa rpitié ne re ga rde z pa s ce tte série a va ntd' a voirlu le rom a norigina l
quie stunvra irécitd' a ve nture a ve c de s pe rsonna ge s d' époque pa run
a ute ur(fra nça is e te nfra nça is da ns le te xte )de la m êm e époque .C ' e st

lourd e ta utosa tisfa ittoute nse rva ntde la m .rde e nbloc qua nd le
rom a ninspira it.Je n' e nsuis pa s e ncore a u pa ssa ge de l' a da pta tion

ce nsé dénonce rle tra fic d' opium de s a ngla is à l' époque .

Il e xiste de s ve rsions de Phinéa s Fogg fa nta isiste ou pa rodique s
com m e da ns les Aventures du Jeune Jules Verne,m a is a ucune à
m a conna issa nce ne dém olità ce pointle pe rsonna ge ,e tne donne

l' im pre ssionde che rche rà e ndom m a ge rle ce rve a u du spe cta te ur.L a
de rnière fois que j' a ie u ce tte im pre ssion,c' éta itsurTF1 quiprése nta it
unMerlin ha ïssa ble a ve c G éra rd Jugnotà la m êm e époque où la B B C
prése nta itunje une M e rlincom m e unje une Supe rm a nda ns Smallville
e tm a ssa cra itle s lége nde s a rthurie nne s toute nm éna ge a ntune pa rtie

de le urm e rve ille uxqua nd bie nm êm e étouffé pa rle s clichés.

A u tota l,ce Tour du Monde en 80 jours de 2021 e stunspe cta cle
grote sque ,a na chronique ,a fficha ntuntota l m épris pourle rom a ne tla

culture généra l — révisionniste ,wok e ,a ve c de s dia logue s e tde s
épisode s com plète m e ntinve ntés dém ontra ntunnive a u d’écriture de la

productionsim ple m e ntnéga tif.

J ’a joute ra is que ce quim e révulse pa rticulière m e nte stque la
productione stce nsée m ontre rsous unjourpositifunpe rsonna ge
principa l fém inine tunPa sse -Pa rtoutnoir,a lors qu’e nfa itils le s

dépe igne ntcom m e ha ïssa ble s e tpsychopa the s.C om pa re z a ve c
l’a pproche dia m étra le m e ntopposée du pe rsonna ge jouée pa rA rle ne
D a hl (a ctrice dispa rue il y a pe u)da ns la ve rsionfilm ée de 1959 de

Voyage au centre de la Terre a ve c Ja m e s M a son.

N e pe rde z pa s votre te m ps e tne re nde z pa s votre e spritm a la de .L ise z
à la pla ce le rom a norigina l ou touta utre réussite littéra ire da ns le
ge nre de récitquivous pla ira e tvous cultive ra .Ence tte époque

troublée de dicta ture s e tpropa ga nde s outrée s,le ce rve a u a be soinde
sa nté m e nta le e td’épa nouisse m e nthum a niste ,pa s d’une trom pe rie

toxique de plus.
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STATION ELEVEN, LA SERIE DE 2021

Station Eleven

2021
Autant pour l’obligation

vaccinale**

Woke.Traduction du titre en français :
station onze. Une saison de dix

épisodes de 40 et quelques minutes
chaque. Annoncé aux USA et à

l'international à partir du 16 décembre
2021 sur HBO MAX US/INT. De

Patrick Somerville, D'après le roman
de 2014 Prix Arthur C. Clarke 2015 de

Emily St. John Mandel, avec Joe
Pingue, Mackenzie Davis, Himesh

Patel. Pour adultes et adolescents ?

D e s sa nglie rs che rche ntà m a nge rda ns la nuitda ns unja rdine t
grogne nt.L e ja rdine ste nfa itunthéâtre a ba ndonné,où ja dis se joua it
le R oiL e a rde Sha k e spe a re .L ’a cte urprincipa l s’inte rrom pta u m ilie u

de sonm onologue .Il se m ble a voirunproblèm e de m ém oire .Puis l’un
de s spe cta te urs dità sa voisine que l’a cte urfa itune crise ca rdia que .Il
se lève e tte nte de re joindre la scène .L à ,il de m a nde s’il y a undocte ur.
O nba isse le ride a u.L e spe cta te urs’étonne qu’il n’y a ita ucundocte ur.

Q ue lqu’unde la productionde m a nde undéfibrilla te ur,que lqu’un
d’a utre de m a nde d’a rrête rla ne ige a rtificie lle quitom be surla scène ,

sa ns succès.L e spe cta te ura pe rçoitle s je une s fille s e nte nue d’époque
m édusée .

Plus ta rd,unpolicie rinte rroge le spe cta te ur;puis a pe rce va ntl’une de s
je une s fille s,Kirste n,s’étonne qu’e lle soittoute se ule .Elle e xplique

qu’e lle a une be rgère ,Ta nya quis’occupe de s e nfa nts.L e spe cta te ur
se m e te nquête de Ta nya ,sa ns succès.Toutle m onde se m ble très
occupé.Kirste na voue qu’e lle a im e fa ire du théâtre plus que touta u
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m onde .Ta nya a rrive e nfin.L a sa lle du théâtre e stdésorm a is dése rte
e tle spe cta te urvie ntrécupére rse s a ffa ire s sursonfa ute uil.Il te xte

a lors à sa voisine ,L a ura ,quiluirépond qu’e lle ne se se ntpa s bie ne t
qu’e lle e stre ntrée .Surle trottoirque lqu’undécla re officie lle m e nta ux

journa liste s que l’a cte ure stm ortde déshydra ta tionta ndis qu’un
journa liste luide m a nde sice la a que lque chose à voira ve c la grippe …

Il re trouve Kirste na ba ndonnée a u bord de la rue ,e lle e xplique que
Ta nya e sta ve c l’a cte urdécédé.C om m e le spe cta te ur,Ste ve npropose
à Kirste nde l’e m m e ne ra ve c le m étroche z e lle ,Kirste nobje cte :Ta nya

luia inte rditde pa rtira ve c unétra nge r.A lors Je e va nse prése nte .
D ixjours plus tô t.Ta nya re trouva itl’a cte urve de tte da ns le ha ll du

théâtre .Jusqu’à hie ril ne pe nsa itja m a is la re voir.Ils pre nne ntunca fé
da ns sa loge e tluide m a nde pourquoie lle e stlà .Elle luie xplique

qu’e lle a te rm iné sa ba nde de ssinée ,Sta tionEle ve n(= 11).Entre « k ik i
»,c’e st-à -dire Kirste n,quivie ntgribouille rsurunca hie r.R e toura u
prése nt:Kirste na la ba nde de ssinée da ns sonsa c a lors qu’e lle e t

Ste ve na tte ndre surle qua ide la sta tionde m étro.Kirste nne décolle
pa s sonne z de sontéléphone porta ble .Ste ve nvie ntde préve nirL a ura

qu’il a ura du re ta rd e tconse ille à Kirste nd’économ ise rsa ba tte rie .
Sa ns le ve rle s ye ux,Kirste nde m a nde quie stL a ura ,sie lle e tSte ve n
vontse m a rie r,ce qu’il fa itda ns la vie :Je e va nba fouille ,e tfinitpa r

a voue rqu’il crée du conte nu,c’e st-à -dire qu’il e stsa ns e m ploi.Kirste n
s’étonne qu’il ne soitpa s docte ure tluide m a nde com m e ntil a fa itle s
bons ge ste s a ve c le défibrilla te ur,e tJe e va nrépond qu’il a be a ucoup

re ga rdé U rge nce s à la télévision…

Ils m onte ntda ns la tra m e de m étro.L e s ge ns sontrivés à le urs
téléphone s.Je e va nfinitpa rde m a nde rsiKirste nconna itle num érode
téléphone pa rcœ ur.Kirste nrépond que oui,da ns sontéléphone .L e

téléphone de Ste ve nsonne :une ce rta ine Siya C ha uda ry ve utlui
pa rle rde la grippe ,e lle n’éta itpa s suppose rtra va ille rm a is e lle a été
ra ppe lé a uxurge nce s — ils n’ontja m a is vu une te lle grippe ,c’e stle

cha os.Elle insiste :il e sttropta rd pourfuire tqu’il ne croitpa s unm ot
de ce que ra conte ntle s m édia s,il doita lle rche z Fra nk .L a cité va
tom be r,le s ge ns m a rche nte tils sontdéjà e xposés,qu’il n’a itplus

a ucunconta cta ve c pe rsonne ,à pa rtFra nk :qu’il se ba rrica de e tne
la isse pe rsonne e ntre r,c’e stsa m e ille ure cha nce de survivre .Q u’il lui

te xte qua nd il a rrive ra che z Fra nk .Puis e lle luipa rle de la fois où
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qua nd ils éta ie nte nfa nts,il a va itvom isonm ilk -sha k e à la fra m boise ,
toute ncria ntà sona ssista ntde déga ge rle s m orts.Puis e lle ra ccroche .

C hoqué,Je e va nde sce nd à l’a rrêtC hica goA ve nue ,oublia nt
com plète m e ntKirste n,quie nle suiva ntde sce nd à sontoursurle qua i.
Kirste nl’a ppe lle plusie urs fois ta ndis qu’il m a rche ,sa ns se re tourne r,
a ppa re m m e nte néta tde choc.C om m e il s’a rrête pourre pre ndre son

souffle ,Kirste nluide m a nde s’il va bie n,il répond que oui.Puis il
de m a nde sila m a isonde Kirste ne stloin.Elle répond que c’e sta sse z

loin,ils sontde sce ndu a u m a uva is a rrêt.C ’e sta u tourde Je e ve nde ne
plus lâche rsontéléphone où défile ntle s consigne s épidém ique s.Ils

s’a rrête ntà l’e ntrée d’une m a isondécorée pourN oë l.Il décla re qu’e lle
va a tte ndre jusqu’à ce qu’e lle e ntre m a is Kirste nfra ppe e nva inà la

porte e tc’e stTa nya quia la clé.

Je e va nluide m a nde de fra ppe rche z le s voisins m a is sonpère n’a im e
pa s le s voisins e tle s a utre s sontvie ux.Etsonse ul a m i,c’e stA rthur

L e a nde r,l’a cte urquivie ntde m ourir.C om m e Kirste nditqu’e lle a froid,
Je e va nluiordonne de le suivre .Je e va nse re nd a lors da ns un

supe rm a rché où ils sontle s se uls clie nts,e tre m plicinq cha riots de
nourriture ,tota l plus de 9000dolla rs.L e ca issie rluide m a nde sice la

ve utdire que la grippe e stune m a uva ise chose ,qu’il de vra ita lle r
que lque pa rt.Je e va nluirépond qu’il de vra itre ntre rà la m a ison.

Suite à une épidémie de super-grippe ultra-contagieuse et ultra-
virulente, toutes les personnes qui ne se sont pas confinées plus tôt
sont mortes avant même d’avoir commencé à piller les magasins. Le
premier épisode semble assez fidèle au roman, et le roman semble
avoir une vraie intrigue. Reste à voir si la (très) bonne impression

dépassera le premier épisode, forcément prenant quand bien même il
n’y a pas de scène apocalyptique à part un avion qui se crashe sous
les fenêtres des héros et dont l’incendie a la décence de ne pas se

propager à la ville entière, ce qui dans la réalité n’aurait pas été gagné.
Le monde d’après, à part quelques flashs avant et après des mêmes

décors, commence seulement au second épisode. Dans cette nouvelle
civilisation, les voitures modernes sont traînées par des chevaux et
étrangement il n’y a ni police ou armée en vue, essentiellement des

femmes jeunes, des hommes estropiés ou doux dingues. Où sont les
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guetteurs, les éclaireurs, pourquoi les « gentils » n’ont pas jugés bons
de développer un réseau d’informateurs ?

Et si comme le dit le slogan sur le poster, survivre ne suffit pas,
comment les survivants se nourrissent-ils dans ce pays et comment la

troupe de théâtre est-elle payée ? Si la super-grippe a tué tant de
monde que cela et si vite, elle a forcément stoppé les importations et
les exportations, rendu invivable les grands centres urbains et surtout

éliminé par la famine et la disparition des compétences réellement
utiles au maintien de la vie en société, en particulier toutes les

spécialités technologiques, chirurgicales etc. alors qu’au point où j’en
suis du visionnage, la troupe de théâtre semble être bien nourrie, en

bonne santé et vivre à la manière des avatars de Free Guys, au-
dessus de toutes contraintes bassement matériel comme creuser une
fosse pour les excréments, s’occuper des chevaux qui tirent pourtant
leurs voitures, trouver l’eau potable, faire la lessive, filer et tisser et

surtout semer et récolter.

Vers la fin du second épisode on découvre qu’il y a bien quelqu’un qui
fait la police, mais étrangement, après de telles menaces et sachant

pertinemment que l’espion avait un complice, pourquoi l’unique soldat
de la troupe n’a pas achevé l’espion et pourquoi n’a-t-il pas éliminé le
complice dans la foulée ? Et pourquoi personne ne semble avoir été

prévenu du danger ?

L’un des problèmes est que les sauts dans le temps vont
apparemment continuer durant les dix épisodes de la série – toujours

cette incompétence fondamentale des scénaristes d’aujourd’hui à
raconter une bonne histoire dans l’ordre chronologique. Et du coup je

crains que l’histoire une fois reconstituée soit en réalité criblée de trous
de scénarios et pas si passionnante que cela. Un exemple de faux-pas

narratif causé par un bond en avant dans l’histoire se trouve dans le
premier épisode et l’impression que l’électricité est tombé en panne
tout de suite, mais cela n’a pas été le cas, comme on le constate au

second épisode. Je me suis d’ailleurs demandé comment trois
personnes auraient pu tenir 80 jours sans eau ni lumière ni chauffage

ni aération en haut d’une tour.
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En conclusion, il faut voir la série complète pour juger, le niveau
d’écriture du premier épisode est correct, celui du second épisode

baisse dangereusement et il y a les premiers jeux de c.ns qui pointent
leurs vilains mufles et surtout ce biais qui consiste à ne pas raconter ce

que le spectateur veut voir, pour à la place remplir l’épisode des
scènes de remplissage aux relents woke : si la blonde fadasse doit
assassiner quelqu’un, ce sera forcément un homme blanc qui parle

comme le genre de pervers que dans la réalité on ne rencontre qu’au
Festival de Cannes et à la remise des Oscars. Sachez aussi d’avance
que vous ne pourrez pas compter sur une adaptation fidèle du roman
pourtant apprécié par ses lecteurs. Et il demeure recommandé de lire

le roman avant de regarder la série, qualifiée en ligne de « lourde » par
rapport au roman.

MOTHER / ANDROID, LE FILM DE 2021

Mother / Android

2021
Débile / Woke *

Toxique. Ne pas confondre avec les
films de 2018 et 2015 et plusieurs

séries télévisées. Traduction du titre :
rencontre. Titre français : Invasion.

Sorti aux USA le 3 septembre 2021.
De Michael Pearce (également

scénariste) sur un scénario de Joe
Barton ; avec Riz Ahmed, Octavia
Spencer, Janina Gavankar, Rory

Cochrane, Lucian-River Chauhan,
Aditya Geddada. Pour adultes.

L ’obscurité.U ne je une fe m m e blonde s’y re pre nd à trois fois pour
a llum e runfe u de che m inée a ve c unbrique t.Puis,re ga rda ntune photo
pola roïd,se de m a nde com m e ntonpe utla isse rque lqu’unde rrière soi,

le quitte rpourde vra i,le la isse rte lle m e nte na rrière que ce la vous
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se m ble com m e sivous ne l’a vie z ja m a is re ncontré ?Elle ca re sse le
visa ge surla photopuis se m ble pousse rungros soupir.

D a ns le s toile tte s,l’a ira ussiconstipée qu’a uprès du fe u,e lle a ligne
trois te sts covid positifs… non,trois te sts de grosse sse ,e nfa it.

L ’hom m e de la photo,unje une hom m e noirnom m é Sa m quia l’a ir
a ussiconstipé qu’e lle m a is quin’e stpa s plus a ssis surle trô ne qu’e lle
(il se m ble que le ca rre la ge de le ursa lle de ba insoittrès conforta ble ,à
m oins qu’il ne s’a gisse d’une subtile m ise e nscène pourca dre rle ur

a cca ble m e nt),suggère à la je une fe m m e de fa ire unqua trièm e te st.L a
je une fe m m e pousse (à nouve a u pourle spe cta te ur)ungros soupir.

Sa m luide m a nde a lors ce qu’e lle com pte fa ire .Elle soupire à
nouve a u :e lle ve utjuste re ste rlà ,a ssise surle ca rre la ge de sa sa lle
de ba in.Sa m répond qu’il ve utjuste qu’e lle sa che qu’il la soutie ndra ,

pe u im porte ce donte lle a be soin.Elle répond « O k »,e tSa m
s’indigne :ne va -t-e lle pa s dire que lque chose à la fin?L a je une

fe m m e se m ble être outrée e tdécla re qu’e lle sa itque Sa m e ssa ie d’être
ge ntil e tqu’il s’inquiète poure lle m a is e lle ve utjuste qu’il s’a rrête .N ous
supposons a lors que l’héroïne e stsupe r-ra ciste e te nve utvra im e ntà
soncom pa gnonde l’a voire ngrossée a lors qu’e lle ne che rcha itqu’à

réa lise runfa nta sm e se xue l a ve c lui.

Sa m propose a lors à « G » de l’épouse r,ce quie stsupe r-rom a ntique
a ssis à cô té de la cuve tte de s W C e tque nous ignorons toujours s’il lui

a a u m oins offe rtunre pa s e tune sortie ciném a (pa s évide nte nce s
te m ps de pa ndém ie )a va ntde la m e ttre e nce inte ,e tnous supposons

que la blonde de va itéga le m e ntêtre a lle rgique a u prése rva tiffém inine t
soncom pa gnonignore rcom m e ntonm e tunprése rva tif.O u a lors
conform ém e nta uxconsigne s de s a utorités,supposa itque le urs

m a sque s fa cia uxle s protège ra ie nt.« G » se m ble décidém e ntà court
de voca bula ire ,à m oins que ce ne soitse s dia loguiste s quisoie ntà
courtde clichés.Toujours e st-il que Sa m insiste lourde m e nt:il e st

série ux,fa isons-le ,e tpuis quoi,il l’a im e .U ne voiture k la xonne sous
le urfe nêtre ,e tlà je suppose que « G » e nfa ite stdéjà m a riée à un

suprém a ciste bla nc,ou bie nle bébé e stde B ill C lintone ta été procréé
surl’île d’Epste inpe nda ntqu’H ila ry dém olissa itse s téléphone s

porta ble s à coups de m a rte a uxpourne pa s le s re m e ttre a u Séna t
a m érica in.
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Q ue lqu’unde sce nd de la voiture e t« G » se lève e ndisa ntqu’ils sont
là (le s a ndroïde s tue urs d’hum a ins ?).Elle e nlève une de se s

cha usse tte s e ty glisse le s trois te sts covids positifs,m a is e lle oublie
sonsm a rtphone surle re bord de l’évie r,ce quiprouve que ce film e st

de la pure fictione tn’a rie nde scie ntifique .Elle sorte nla issa ntla porte
de s toile tte s ouve rte ,e tSa m se lève e tre trouve « G » e tM .e tM m e
O lse n,le s pa re nts de « G ».C e lle -ciinsiste pourque pe rsonne ne
conduise ce soir,e lle a d’a ille urs com m a ndé unta xi.Pa ssionna nt.

M m e O lse nde m a nde à sa fille sie lle va bie npa rce qu’e lle la trouve un
pe u ja une ,e tne s’étonne ntpa s que « G » n’a iqu’une se ule cha usse tte
à sonpie d.M .O lse nde m a nde que ls pa re nts se rontà la fête ,e t« G »
répond a ucun,ils sontà l’unive rsité.C om m e Sa m e t« G » sorte ntde

la m a ison,le dom e stique unpe u ra ide — dontle s ye uxbrille ntsouda in
d’unécla tble u.N om m é Eli,il souha ite à Sa m unjoye uxH a llowe e n,e t

Sa m corrige ,c’e stN oë l a ujourd’hui.

A la fête ,ils sontse rvis pa rD a nie l,una utre a ndroïde à la pe a u
bla nche e ta u prénom juif.L e je une m a ître de m a isonde m a nde du
rhum a ve c le cock ta il,le je une hom m e répond pa runcode quilui

pe rm e td’a nnule rla dire ctive pa re nta l quiinte rdità l’a ndroïde de se rvir
du rhum .D a ns la sa lle de ba in,« G » a voue à une a utre blonde qu’e lle
a supe r-pe ur,surtoutpa rce que Sa m e ssa ie d’être ge ntil.Etcom m e sa

pote sse blonde luide m a nde ce qu’e lle va fa ire ,« G » répond qu’e lle
pe nse qu’e lle va prononce rle m ota vorte m e nt,inte rdità la télévision
a m érica ine donc surH U L U quidiffuse ce quire sse m ble de plus e n

plus à untéléfilm de m .rde .

Elle e stinte rrom pu pa runénorm e biipgrésilla nt,quiluifa itsim a l a ux
ore ille s qu’e lle la isse écha ppe rsonsm a rtphone ,dontl’écra ndiffuse à
prése ntunfilm e ncrypté surC a na l Plus.L e biipcontinue de grésille r.

L e s lum ière s va cille nt,le s de uxblonde s e nte nde ntunchoc sourd e tun
je une hom m e e ntra inde crie rd’a rrête rta ndis qu’une je une fe m m e

hurle .Elle s de sce nde ntre joindre la fête a u re z -de -cha ussée où D a nie l
l’a ndroïde juife ste ntra ind’étra ngle rune a utre fe m m e .L e je une m a ître
de m a isontra ve rse la pièce e ncria nt« non,non,non,non,a rrête !» e t

tie ns donc,ce tte fois il n’utilise pa s sonsupe r-code poura nnule rla
consigne de tue rtoutle m onde ?C urie ux.



Chroniques de la Science-fiction : Semaine du lundi 20 décembre 2021

21

L ’a ndroïde utilise a lors le je une m a ître de m a isonpourouvrirune
fe nêtre à guillotine sa ns la soule ve r.Sa m crie a lors à « G » de courir,
e tcom m e e lle obéit,l’a ndroïde a ppa ra itde va nte lle ,a lors Sa m luidit
de courirda ns l’a utre se ns,e tl’a ndroïde a ppa ra ità cô té d’e lle e tSa m

se je tte surD a nie l e tl’étra ngle .« G » se je tte surl’a ndroïde quila
déga ge d’uncoupde pie d.A rrive una utre invité — ils éta ie ntoù tous
le s a utre s ?— quià coupde ca nne de golffra ca sse la tête de D a nie l,
quia ppa re m m e nta sonce rve a u a u m êm e e ndroitqu’unbête hum a in,
ce quin’éta itpa s ga gné.« G » décla re a lors que le s a ndroïde s ne sont
pa s ce nsés tue r— unpe u com m e le s drone s tue urs,le s coute a ux,le s

m itra ille use s lourde s e tle s ta nk s ou la bom be a tom ique fa briquée à
pa rtird’une éne rgie ve rte se lonle s gouve rne m e nts fra nça is a lors ?.Et
pourconfirm e rle s dire de « G »,one nte nd de s cris de hors e te ncore

une fe m m e quide m a nde d’a rrête r.Il e stvra ique de m a nde rà un
te rroriste ou untue ure nsérie de s’a rrête rde tue rtoutle m onde à N oë l
a toujours fonctionne r,il fa utdonc continue r,pe u im porte le nom bre de

victim e s quivous a urontprécédé.

L e s ra ndonnée s sonttrès à la m ode e nce m om e ntda ns le s film s e t
série s de Scie nce -fictiona m érica ins.C ’e stse ule m e ntbiz a rre que le s

touriste s ve uille ntévite rla route qua nd il y e na une quim ène
dire cte m e nta u ca m pà dispositionde s a ndroïde s e tde le urs drone s.
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D a ns la rue ,ça tire de pa rtoute tle s qua tre surviva nts re ste ntpla ntés
là a u m ilie u.L a pote sse blonde tom be a lors a près une ba lle re çue e n
ple ine tête (pa s a sse z bie nroulée a u goû tde la productionpourre ste r

e nvie plus que le pre m ie rqua rtd’he ure ?),m a is le s trois a utre s
continue ntde re ste rde boutim m obile s bie na lignés a u m ilie u de la rue
a ve c une e xpre ssionétonnée ,ta ndis que le qua rtie rbrû le .Q u’e st-ce

quie m pêcha itle tire urde le s de sce ndre da ns la foulée ?L e scéna rio?

Plus ta rd,Sa m e t« G » sonta u litsous une te nte illum inée (c’e stplus
discre t)e nple ine forêtnoire la nuite ta ppa re m m e ntle re nde z -vous a u
pla nning fa m ilia l a dû être déprogra m m é,puis qu’e lle a le ve ntre rond.
Ils e nte nde ntuncra que m e nt,sa ns doute unours,m a is ce n’e stpa s

gra ve ,« G » de m a nde à Sa m de re ntre re tde ra nge rsonpistole t
a utom a tique .« G » se réve ille ,il fa itjour,Sa m ouvre la fe rm e ture écla ir
de la te nte e tluide m a nde com m e nte lle va :e lle a m a l a uxpie ds,a ux
se ins e te lle a fa itunm a uva is rêve .Sa m rigole e tluide m a nde d’être

série use ,il fa utqu’ils se re m e tte nte nm a rche (pouroù ?).L e pla ndoit
être d’a ccouche re nple ine na ture .

A lors qu’ils sontce nsés évite rle s route s,il tom be ntsurune voiture e t
unca da vre d’a ndroïde brû lé a tta ché à unpote a u.C onse il de « G »,

bouge rle nte m e nt.O nle urordonne a lors pa rm éga phone de s’a rrête r,
le ve rle s m a ins,dépose rle ursa c à dos.Ils s’e xécute nt.O nle ur

de m a nde s’ils ontde s a rm e s :« G » répond qu’ils ontune m a che tte e t
unrévolve r e tqu’e lle e ste nce inte de ne ufm ois.Ils a va nce nte nsuite

e ntre de uxgrilla ge s e tde s m ilita ire s pa sse nta u déte cte urde m éta l,on
te ste le ursa ng e tonfouille le urs sa c à dos.Ils pe uve ntdonc e nfin

e ntre rda ns le ca m pde réfugiés,le ge nre de lie u supe r-plus fa cile à
re pére rpa rsa te llite ou e nobse rva ntle s réfugiés conve rge r,ou

sim ple m e nte nca pta ntle bruitde s ba llons quire bondisse ntsurle sol.

Encore un film covid woke avec des flashs forwards et backs typique
des productions qui ne savent pas raconter une histoire dans l’ordre

chronologique — et dont l’action s’arrête à chaque fois que cela risque
de devenir intéressant. Sans oublier des disputes qui ne servent qu’à

jouer la montre, et des dialogues d’exposition qui servent à ne pas
montrer ce qui était promis au spectateur et qu’il aurait voulu voir : le
jeune couple tenter d’atteindre New-York, la bataille de New-York. Le
couple de héros, mixte comme dans toutes les productions woke, sort
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de nulle part : on ne voit rien de leur rencontre, rien de pourquoi ils se
sont rencontrés, pourquoi ils sont tombés amoureux, pourquoi ils ont

couché ensemble — elle avait trop bu ? elle avait pris du GHB en
pensant que ça coûterait moins cher et qu’elle pourrait conduire sans
risquer le contrôle d’alcoolémie ? — Après tout, comme le dialogue le
prétend, ils sont censés être à l’université, vous savez là où les fêtes

privées ne compte strictement que quatre invités à domicile et
seulement avec l’autorisation des parents), rien de leur société où les
androïdes blancs aux prénoms juifs les serviraient servilement, rien de
qui les fabriquent, les programment, rien de comment ce jeune couple

a réussi à survivre et trouver le camp de réfugiés.

Et bien entendu les disputes du gentils couples sont barbantes et
artificielles et les jeux de c.ns servent à pousser les héros dans la

direction souhaitées par la production — celles qui évitera d’avoir à
filmer autre chose que les deux acteurs principaux seuls sous une
tente ou dans une maison abandonnée — production occupée à
remplir du vide avec du vide et se mettre dans la poche le peu de
budget indispensable pour raconter une histoire digne de ce nom.
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U ne hypothèse a uda cie use :unfuturproche re m plid’hum a ins se
com porta ntcom m e de s robots,quivous bruta lise nte tha rcèle ntpour

vous inje cte runvirus m uta gène da ns uncollyre toxique pe rm e tta ntde
pa sse rle s ba rrière s de s systèm e s re producte urs e tne rve ux.

Et à ce naufrage s’ajoute bien entendu la déferlante de critiques
officielles parfaitement fausses essayant de faire passer Mother /

Android pour un nouveau Les Fils de l’Homme 2006, qui lui est un
vrai film, avec des vrais acteurs, un réalisateur brillant, un scénario et

un récit de Science-fiction formidable. Le seul point commun est qu’il y
a une femme enceinte dans les deux films. Incidemment, il est

strictement impossible que le camp de réfugiés tenu militaire n’ait pas
été détecté il y a très longtemps : ils font simplement tout ce qu’il faut

pour. Leurs tirs s’entendent à des kilomètres à la ronde, ils allument de
grands feux visibles là aussi à des kilomètres à la ronde et surtout
visibles de nuit dans le ciel sur les nuages comme n’importe quel

éclairage public.

Spoilers : Les auteurs de Mother / Androids n’ont pas lu Rossum
Universal Robots, la pièce de Karel Capek, l’inventeur du mot Robot
(moi je l’ai lue) : le dénommé Arthur — qui se révèlera le seul androïde
qui curieusement n’a pas les yeux qui brillent et un prénom chrétien,

trop facile pour les scénaristes qui peuvent lui faire dire n’importe quoi
et s’en tirer par autant de pirouettes qu’ils veulent : il mentait, il n’en

sait rien etc. et voilà un « e te nm êm e te m ps » de plus — prétend que
dans la pièce le créateur des robots voulait prouver que Dieu n’existait

pas et prétend qu’il s’agit des mêmes robots que les androïdes qui
dans Mother / Android exterminent les humains. Echec total : dans la

pièce, le créateur crée des humains simplifiés et prétend que ces
nouveaux esclaves ne se révolteront pas. Ils se révoltent et deux

d’entre eux deviennent les nouveaux Adam et Eve, aussi humains que
les humains l’étaient.

Cinq minute plus tard, le même Arthur prétend que les humains sont
« programmés par leurs hormones » et que les humains ne se

sacrifient jamais pour une mission, et que l’amour rend égoïste et tuera
les humains. Incidemment ce sont les propos d’un psychopathe et

clairement leur auteur n’a jamais programmé quoi que ce soit. Plus le
mot « amour » recouvre un très grand nombre de sentiments, dont une
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majorité ne sont pas aussi stupide que l’amour charnel ou l’amour
passionnel obsessionnel, ou l’amour de la bonne chair (jeu de mots) du

cannibale.

Et le dénommé Arthur ne cesse de porter des lunettes avec le verre
droit complètement fêlé alors qu’il aurait dû ôter le verre qui l’empêche
de voir et peut facilement crever son œil si jamais les éclats tombent,
tout en conseillant à l’héroïne de se comporter davantage en androïde

psychopathe, avant de se mettre à chialer sur le gros ventre et de
répéter qu’ils sont tous morts. Super cohérent et surtout utile et
pratique comme conseil et attitude. Puis il propose à l’héroïne

d’accoucher en tenue de camouflage anti-vision d’androïdes, qui
n’empêchera pas de la détecter au son et à l’odeur (donc la respiration
et les battements de cœur, la transpiration, les hormones, le moindre

pet et la gougoutte d’urine, si je ne m’abuse).

A courtde budge te tde pe rsonne l com péte nt,la productionde Mother
/ Androïd a oublié unpla nà e ffe ts spécia ux.N ous som m e s he ure ux

de vous l’offrir,e na tte nda ntla re sta ura tion16K du 50èm e a nnive rsa ire .

Plus tard, Arthur prétend que les androïdes retiennent des êtres
humains et les torturent pour attirer avec leurs cris d’autres humains.
Pourquoi ne sont-ils pas tout bêtement capables de crier à leur place,

ou de diffuser des enregistrements tirés de films d’horreur ?
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Strictement aucune raison de garder un seul humain capturé en vie,
mais je suppose que c’est la seule idée que le scénariste a trouvé pour

rallonger le film en tenant compte des mesures COVID. Trop drôle,
l’héroïne qui hurle tout le long du trajet au départ de la prison tenue par

les androïdes et pas un seul androïde ni drone pour les poursuivre
comme c’était pourtant arrivé plus tôt dans le film, tout en suivant la

seule route en pleine forêt pour quitter les lieux.

Jamais à aucun point du film la production aura daigné nous montrer
qui a construit ces androïdes, pourquoi ils se sont mis à tuer tous les

êtres humains. Ah si, il semblerait qu’ils aient confondu Noël et
Halloween, sans doute en regardant une fois de trop L’étrange Noël

de Mr. Jack ? Ou peut-être ont-ils trop regardé sur Disney Moins
toutes ces séries Star Wars à la gloire de mercenaires assassins ? En

clair aucune construction d’univers, juste des clichés de plus copiés
collés des Terminators ou de n’importe quelle série Z qui aura suivi ou

précédé, que du message pro-mort, et du wokisme puant qui se tire
magistralement plusieurs balles dans les jambes avec le pire couple

mixte jamais vu sur vos écrans dont la blondasse à l’endurance
surhumaine qui laisse son amant noir qu’elle n’a même pas voulu

épouser se faire mutiler, le largue cul-de-jatte après avoir revendu le
bébé à la Corée du Nord pour le droit de se les geler sur un quai.

Nous en arrivons au coup de théâtre inepte : pour entrer dans Boston,
personne ne vérifie si vous êtes un androïde du moment que vous
êtes accompagné par une femme enceinte. Mais bien sûr : si un bête

camp de réfugié passe au détecteur de métaux, fait des tests sanguins
et je ne sais quelle autre précautions, et une ville entière tenue par des
militaires, nada, entrez avec qui vous voulez. Allez savoir comment et

pourquoi, c’est l’héroïne qui vient d’accoucher par césarienne qui
galope partout jusqu’à la manette du dispositif censé repousser

temporairement les androïdes par effet électromagnétique pulsant, et
elle fait même un grand écart entre le grillage censé retenir la horde

d’androïde et la manette, car c’est bien connu qu’un ventre fraîchement
découpé et recousu permet tous les exploits de force et d’étirement.
Mais tout cela pourquoi me direz-vous ? pour abandonner le bébé au

premier koréen (du Nord ?) venu qui voudra expérimenter
médicalement le prochain prétendu vaccin covid. Quel courage, quelle
grandeur d’âme ! La prochaine fois, apprends à démonter les antennes
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wifi qui permettent androïdes de chez Méta de communiquer et les
gourdes dans ton genre d’accélérer la fin du monde à force de tweeter

et d’instagrammer et on comprend mieux pourquoi la prétendue
koréenne ne veut pas d’une blondasse de plus qui n’aura jamais cessé

d’être parfaitement maquillée toute la durée de l’histoire.

Maintenant, j’ai le regrettable devoir de constater que Chloë Grace
Moretz, une actrice autrefois prometteuse, vient avec Mother /

Android de dépasser son quota de daubes, après nous avoir gratifier
successivement de Carrie La vengeance, la Cinquième Vague et de

l’ignoble Shadow In The Cloud. A l’instar de Ben Kingsley ou Sam
Neill, soit elle ne s’intéresse qu’au fric, soit elle fait avec, peu importe le
scénario, soit elle n’a aucune culture ni aucune vision au contraire d’un
certain nombre d’acteurs et d’actrices clés de la Science-fiction et du
Fantastique, dont le seul nom permet de retrouver tous les bons films
et toutes les bonnes séries, par exemple Sigourney Weaver, Viggo

Mortensen, Anne Francis. En conclusion, sur le même thème de départ
que The Michells vs The Machines, Mother / Androïd est un

naufrage soporifique et un gaspillage total de votre temps. Je gage que
la production était trop occupée à copier-coller et wokifier pour réaliser

que le coup de donner à tous les androïdes clairement visibles des
prénoms juifs et une peau blanche, tout en les utilisant carbonisés pour
décorer l’entrée d’un camp était antisémite et odieusement rappelant

des rafles et incinérations de la seconde
guerre mondiale.

SWAN SONG, LE FILM DE 2021

Swan Song 2021
Exaltation du néant*

Les Mitchells contre les Machines.
Autre titre : Connected 2020 (Connectés).
Diffusé à partir à l'international à partir du
30 avril 2021 sur NETFLIX INT. (repoussé
de 2020) De Mike Rianda, produit par Phil

Lord et Christopher Miller, avec Abbi
Jacobson, Danny McBride, Maya Rudolph,
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Eric Andre, Fred Armisen, Beck Bennett. Pour adultes et adolescents.

(pre sse )D a ns unfutura ppa re m m e ntla rge m e ntdépe uplé pa rune
ca m pa gne de « va ccina tion» C O VID pa rticulière m e nte ffica ce e t

profita ble pourle s ge ns le s plus riche s de la pla nète .Plutô tque d’être
soigné pa rune te chnologie ca pa ble d’a ltére r« le s brins d’A D N »
re sponsa ble de sonca nce r,C a m e ronTurne rchoisitde se fa ire

re m pla ce rpa runim poste urquiluire sse m ble ,quidispose ra de sa
fe m m e ,se s e nfa nts e tsa fortune .

Incide m m e nt,ce « clone » quiluire sse m ble pa rfa ite m e nta été créé
pa rle m êm e ge nre de pe rsonne quioptim ise ntde s virus e xista ntpour

le s re ndre plus da nge re uxpourle s hum a ins e tce tte pe rsonne le
répète :e lle sa itm ie uxque vous ce que vous pe nse z e tce quie stbon
pourvous,à sa voirfa ire ce qu’e lle luiditde fa ire ,toute sa vie e tsiça

se trouve ,da ns le privé,e lle tie ntunborde l de clone s m ine urs surune
île pa ra disia que unique m e ntvisité pa rde s che fs d’éta ts e ta utre s
préside nts dire cte urs généra uxde m ultina tiona l.M usique inform e
pla na nte surm ine s constipée s sa ufpourla ve nde use de clone qui

souritconsta m m e ntcom m e sie lle éta itsous unm éla nge de tra nxène
e tde coca ïne .

Etbie nsû rle héros quipe uts’éva nouirda ns sa sa lle de ba in
conne ctée sa ns que Sirine ba tte uncil virtue l va hésite rpe nda nt

pre sque de uxhe ure s poursa voirsiouiou nonil va copie r-colle rsa
pe rsonna lité da ns sonclone quil’a tte nd pa isible m e ntda ns unfa ute uil
du ha ll de la société de clona ge ,ca rc’e stbie nconnu,unclone n’a pa s

be soinde m a nge r,boire ,pisse rou fa ire du sportpourconse rve r
l’e xa cte form e de sonm odèle ,sû re m e ntune que stionde m a nipula tion

génétique .O u a lors,e nréa lité le busine ss e stse ule m e ntune
e scroque rie e tc’e stuna ndroïde ou unbête m a nne quin,ca rje suppose

à ce sta de que le héros e stce nsé être e utha na sié à la se conde où
l’écha nge prom is a ve c sonclone a ura lie u.B onjourle s hém orroïde s

pourle clone qua nd ce lui-cise lève ra e nfinde sonfa ute uil.

Et tout cela parce que le monsieur ne supporte pas l’idée que son
épouse refasse sa vie sans lui et choisisse un autre père plus apte que

lui pour poursuivre l’éducation de son fils et le protéger. Notez aussi
comme dans plusieurs films récents sur les affres domestiques des
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uns et des autres sur le futur, l’étalage de technologie inutile avec des
écrans partout avec de très grosses icones holographiques, super

pratique en cas de panne d’électricité ou d’internet qui nous pend au
nez. Notez aussi la présence au générique de Awkwafina, que nous

retrouvons systématiquement en ce moment dans le pire des
productions formatées type Disney et autres streamers. Mahershala Ali
ne fait pas tellement mieux question filmographie, mais ce qui frappe

dans Swan Song (chant du cygne) ce sont ces voix monocordes : tout
le monde parle comme s’il
cherchait à hypnotiser le

spectateur, un petit peu trop
lentement, et l’épouse du
héros, censée être une
chanteuse, ne cesse de

quasiment chuchoter, comme
dans ces vidéos sur youtube

censées vous exciter
sexuellement. S’il y a des
passages plus émotifs, ils
surviennent sous forme de
flashs incompréhensibles
censés représentés les

souvenirs du héros.

M a he rsha la A lilivre une pe rform a nce éle ctrisa nte … si« éle ctrisa nt»
e stsynonym e de « soporifique e ta tone ».

A l’image à la colorimétrie bien sûr virée au bleu et légèrement
désaturée, quelques décors sans personnalité, un futur sans culture ni

passé (donc sans avenir), bloqué sur une vie générique en forme
publicité Apple (streamer et coproducteur). A ce point de lavage de

cerveau, je ne vois pas pourquoi le héros s’inquiète de la fidélité des
souvenirs et de la personnalité imprimée de force dans ce frère jumeau

qu’est son clone, un être garanti humain privé de son libre-arbitre et
forcé de vivre une vie qu’il n’aura jamais choisie ni construite,

simplement parce qu’une multinationale a décidé d’en faire un esclave
de fait pour gagner toujours plus de fric.
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Un clone n’est pas une marchandise ou une commodité – ce n’est pas
un robot ni même un répliquant à la Blade Runner, c’est-à-dire un être
humain simplifié exactement comme le racontait R.U.R que Philip K.
Dick, lui, avait bien lu, ainsi que plusieurs autres récits clés dont il cite
les auteurs comme fabricants de d’androïdes dans le texte original des

Androïdes rêvent-ils de moutons électriques ? Un clone, c’est un
enfant du même âge ou plus jeune que l’être original, donc un

descendant de cet être original. Traiter votre enfant comme une pièce
de rechange qui reprendra votre « commerce » après votre mort est

ignoble, et si beaucoup d’enfants sur cette planète sont effectivement
traités de la sorte par leurs parents (qui peuvent aussi les violer, les
battre à morts, les envoyer à la mine, sur le trottoir ou les vendre ou

stocker leur viande au congélateur), des pièces de rechange au
service des dictatures en tous genres. Bien sûr, il existe toujours un

retour de bâton à ce genre d’éducation, et c’est de la violence – contre
soi-même, contre les plus faibles et contre les responsables de cet
esclavage de fait, et le conditionnement imposé aux enfants (aux

clones) ne fait que retarder et démultiplier cette violence, ce prix que
les autres payent pour le pouvoir des parents et des gouvernants et

autres super-riche.

Or Swan Song censure complètement cette réalité : toute violence
génère de la violence en retour, peu importe que cette violence soit
reconnue comme telle ou nom : le clone représenté dans ce film est

complètement résigné, on le croirait sous camisole chimique. Si encore
il avait ignoré être un clone, et ignoré son séjour à l’usine, s’il n’avait eu
aucun souvenir de la cuve d’où il est sorti, mais non, il est au courant,

présenté à son original et sa geôlière franchement flippante l’a menacé
à mots couverts : il a la meilleure part du marché… sous-entendu s’il

fait exactement ce qu’on lui dit de faire, et si ce n’est pas le cas, sera-t-
il retiré comme les répliquants de Blade Runner, ou reprogrammé
jusqu’à ce qu’il plie, à la façon de l’épisode de Black Mirror White

Christmas ? Et comment le héros peut-il savoir que l’impression de sa
personnalité dans son clone n’a pas été « optimisée » de la même

manière que son ADN cancérigène, à supposer que son cancer soit
réellement génétique, puisque les facteurs qui rendrait n’importe qui

cancéreux peu importe l’ADN sont simplement partout et ne cessent de
monter en létalité, je m’en foutisme et appât du gain obligent : « c’est
génétique » n’est-il pas une manière déguisée de dire aux victimes
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« c’est de votre faute » quand dans le même temps les experts sont
achetés à tour de bras par les multinationales qui épandent des

produits qui ne peuvent que détruire l’ADN et les organes humains ?

Par ailleurs combien de fois le héros a-t-il déjà été cloné ? et est-ce
que les services de la société de clonage inclus l’euthanasie et le
remplacement des enfants et de l’épouse par d’autres clones pour

qu’ils restent conformes au souvenir du client au moment de
l’impression dans la cervelle du clone ? Et est-ce que la compagnie de

clonage fidélise la clientèle en introduisant un nouveau défaut à
chaque clonage qui nécessitera toujours plus de remplacement, à la

manière d’un vaccin contre le COVID qui n’empêche ni la contagion ni
la maladie et augmente l’épidémie dans tous les pays où il y a une

campagne de vaccination tandis que les actionnaires de la compagnie
qui vend la vaccin nous annoncent qu’il faudra être vacciné tous les
deux ans, y compris ceux qui n’avaient aucune chance de tomber

malade et qui maintenant tombent malades voire crèvent atrocement ?

Spoiler : après avoir laissé entendre que la substitution serait
instantanée, indolore et que personne ne s’en rendrait compte,

possiblement pas même le clone, les vendeurs de clones disent au
clone qu’il est un clone et qu’il doit se réjouir d’avoir la meilleure part du
« marché ». Si le héros est réellement une personne décente, le clone
devrait se dépêcher de le retrouver pour au moins lui tenir la main à sa
mort, puisqu’apparemment la famille du héros n’aura même pas eu ce

droit, ni celui de le pleurer. Mais bien sûr l’idée est de le garder
prisonnier jusqu’à l’échange, et là encore comment une personne

décente pourrait-elle accepter un tel mensonge et une telle mainmise
sur sa vie, mais apparemment avec la crise COVID, il semblerait

qu’une grande partie de la population se complaise à jouer au veau qui
garde le camp de concentration tout en répétant qu’il ne savait pas.

Et plus j’y songe, plus je pense que le même sujet aurait pu faire une
comédie satirique positivement hilarante avec Eddie Murphy ou
n’importe quel autre acteur un peu plus doué que pistonné. En
attendant, Swan Song est une grosse bouse qui tente de vous

déprimer tout en vantant une collection de comportements ignobles si
vous y réfléchissez deux secondes, dans un monde futur qui n’a

aucune chance de durer si un jour il vient à exister. Les super-riches
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qui veulent vivre éternellement notamment en coupant la tête des
jeunes pour mettre la leur à la place ou de se répliquer à l’infini finiront
simplement bouffés par leur petit personnel. Le seul problème est que

ces monstres sans âme auront fait le plus de dégâts possible avant
que leur tour d’être recyclé arrive, plus leurs cadavres seront

probablement alors les pires déchets toxiques qui soient.

FIREBITE, LA SERIE DE 2021

Firebite 1987
Shanika l’aborigène tueuse

psychopathe de blancs *

Traduction du titre original : la morsure
du feu. Diffusé aux USA à partir du 16

décembre 2021 sur AMC+ US. De
Warwick Thornton, avec Rob Collins,
Shantae Barnes-Cowan, Yael Stone,

Callan Mulvey. Pour adultes.

« L e dése rta ustra lie n.C e la a été notre
foye rpe nda ntprès de 80.000a ns.L e s
m ine urs bla ncs ontdépouillé notre te rre

de le urs opa le s e tontla issé de rrière e uxunla byrinthe de tunne ls.L e s
bla ck s ra conte ntde s histoire s de m ontre s viva nts là -de ssous.L a
plupa rtle s ra ba isse ntà de s m ythe s e tde s lége nde s.M a is j’a iune
ve rsiondiffére nte :le s m onstre s sontrée ls.Ils sontlà de puis de s

siècle s e tils onte nfintrouvé l’e ndroitpa rfa itpourvivre .»

U nhom m e (bla nc)de sce nd d’unbus e tm a rche à pie ds le long de la
route da ns le coucha nt,a va ntde sa ute rda ns untrou e td’a tte rrirsurun

ba ril posé juste e n-de ssous.Il e nde sce nd,e til e stim m édia te m e nt
inte rpe llé pa rune je une fe m m e éne rvée (bla nche ):« hé le nouve a u,si
tu a s l’inte ntionde vivre ici,soyons cla irs… » L ’hom m e ne répond rie n
e tluia rra che le cœ ur,de va ntuna utre je une hom m e (bla nc)quire ste

pla nté là ,indécis.L ’a rra che urde cœ urdécla re a lors à ce de rnie rqu’il y
a uncha sse urde sa ng sursa piste e tqu’il doits’e noccupe r.L e

ba rbichu se hisse illicohors du trou pourse pla nte ra u m ilie u de la
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route ,sa ns doute pourse suicide rsous le ca m ion16tonne s quifonce
droitsurluitous pha re s a llum és

« C e rta ins héros tie nne nttête a uxm onstre s :le s cha sse urs de sa ng :
de s bla ck s quise dédie ntà tue rce s m onstre s » (à la pe a u bla nche

jusqu’ici),« m a is onne le s a s pa s vu de puis longte m ps » (le s m onstre s
ou le s cha sse urs de sa ng ?)

L e ca m ionine xplica ble m e nts’a rrête e tle ba rbichu a u visa ge déform é
s’a va nce a lors d’unbonpa s e nrâla ntde m a nière pa s du toutsuspe cte .

U ne voiture double a lors le ca m ione tfa uche le ba rbichu.M a is ce ci
n’e stpa s une histoire à propos d’unhéros.

A bord de la voiture une je une fe m m e (Sha nik a ?noire ,possible m e nt
a borigène )vulga ire de m a nde a u conducte ur(Tyson?noir,

possible m e nta borigène )ce que c’éta it.L e conducte ur()répond qu’il
ne sa itpa s,proba ble m e ntunk a ngourou.Ettrès fie rd’a joute rqu’il a va it

dità la je une fe m m e que ce tte ba rre de prote ctioncontre le s
k a ngourous se rvira ità que lque chose unjour..

Un bref rappel à la réalité. En Australie, bien avant l’arrivée des
« blancs », les aborigènes utilisaient leur langue comme preuve de leur

nationalité. Le territoire était donc émietté en petites colonies qui
avaient tous un vocabulaire et une grammaire différente, et si le voisin
commençait à apprendre la langue d’à côté, aussitôt, on en changeait
les éléments pour que le nouveau venu se trahisse. Mais savez-vous à
quoi servait cette stratégie ? si quelqu’un ne parlait pas votre langue,

par exemple, un naufragé blanc ou un voisin qui avait plus de
possession que vous, et bien vous aviez le droit de le tuer et le

dépouiller. Imaginez que la même attitude s’applique aux migrants
d’aujourd’hui : au moindre accent, à la moindre hésitation, couic.

Que l’on arrête de prétendre que n’importe quelle population a toujours
été, est ou deviendra le peuple élu de la planète summum de la bonté
depuis l’éternité pour toute l’éternité et du développement durable : les

gentils tahitiens étaient des cannibales, et certains le sont encore et
bouffent du touriste allemand en attendant de violer sa copine, idem en

Océanie, idem en Amérique centrale et du Sud. Idem en Afrique où
vous pouviez choisir directement votre morceau sur le prisonnier vivant.



Chroniques de la Science-fiction : Semaine du lundi 20 décembre 2021

34

Et à chaque fois il s’est trouvé aussi bien chez les cannibales qu’en
Occident d’excellente justification à bouffer son prochain, comme

aujourd’hui les raisons de manger de la viande alors que l’être humain
est un singe nu végétarien devenu omnivore et le paye

quotidiennement de sa santé — et n’importe quelle règle, n’importe
quelle loi, n’importe quelle consigne prétendant assurer la

« justice » (sociale ou autre) a toujours été, est toujours et sera
toujours détournée par ceux pour qui l’occasion fait le larron et
pour qui « il n’y a qu’à essayer et baratiner pour gagner toujours plus

de pouvoir et en abuser » est la seule règle de vie.

En guise d’introduction à Firebite, l’héroïne accuse les blancs d’avoir
volé leurs opales en exploitant des mines. Rappelez-moi quel était

l’importance du commerce de l’opale d’il y a 80.000 ans à aujourd’hui
dans le désert australien — et comment il se fait qu’après tant

d’années les filons d’opales n’ont pas été épuisés bien avant l’arrivée
des « blancs » — aka les peaux roses, des beiges et des plus ou

moins bronzés parce que je ne connais aucun être humain qui soit de
la couleur blanche, et aucun « noir » qui n’a pas les paumes et la

plante des pieds claires et dont le bébé n’est pas blanc à la naissance
— parce que la mélatonine ne colore pas la peau dans le ventre de la

mère, il faut être exposé au soleil et il faut que les cellules puissent
produire la mélatonine. L’opale ne pousse pas avec la pluie et le soleil,
ce n’est donc pas une ressource renouvelable qu’un peuple soit-disant

respectueux de la nature pourrait cultiver 80.000 ans durant.

Comme toujours avec les fictions et autres propagandes racistes pro-
morts incitatives à la haine et aux génocides, il suffit d’inverser les

couleurs ou l’attribut stigmatisant — la couleur des yeux, la longueur
du nez, ne pas porter un voile quand on est une femme en Arabie

Saoudite etc. — et de maintenir le scénario et les dialogues en
cohérence avec l’échange des stigmates et le résultat vous édifiera si
c’est encore nécessaire : imaginez donc à présent Le feu sa mère ça

mord, la série où un père et sa fille blonde de chez blonde super-
vulgaire qui a l’habitude de tabasser ses camarades aborigènes en

classe à la moindre de leur réflexion quand vous faites un exposé sur à
quel point les Aborigènes n’ont rien à faire en Australie, chassent des
aborigènes qui sont seuls à devenir vampires (ce qui prouve que tous
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les Aborigènes sont des monstres nuisibles) qui ont trouvé dans le
désert australien et les galeries des mines d’opale le lieu « idéal » pour

se cacher (il y a l’eau courante, chaude ou froide, l’air conditionné,
Netflix à tous les étages etc.). En anglais, ces magnifiques héros

désignent ces aborigènes comme des « it », des choses, qu’ils
enchaînent et traînent dans des puits pour les faire sauter quand ils ne

leur roulent pas dessus en prétendant que ce sont des kangourous.

Plus ce genre de séries ou de films racistes et révisionnistes
s’accumulent, plus cela renforce ma conviction que toutes ces
provocations à la haine raciale sont, comme jadis à Tulsa une

manipulation classique du type du jeu de l’empaffé. A Tulsa, le KKK
avait fait passer dans le journal local tenu par un de ses membres un
appel au lynchage d’un jeune noir qui avait tenté de violer sa petite

amie blanche, alors que tous deux s’étaient retrouvés dans une
boutique un jour de congé où ils n’avaient rien à y faire. Les hauts cris
de la fille ayant attiré la police, ceux-ci avaient arrêté le garçon mais

craignant qu’il soit lynché avant d’avoir tiré l’affaire au clair, la police le
gardait au commissariat sous haute protection. Le KKK local qui se

fichait bien du lynchage du suspect avait vu plus grand, et sans doute
préparé l’opération depuis longtemps, à savoir le massacre de la

population noire très prospère alors et la confiscation de leurs biens.
Mais il fallait trouver un prétexte.

Le jeu de l’empaffé consiste à monter le chou de votre cible en
l’assurant qu’il est dans son bon droit s’il commet un acte irréparable,

par exemple voler son patron parce qu’il le mérite tellement il est
pingre. Bien sûr, la cible est persuadée par de bonnes âmes que son

délit ou son crime ou sa simple indélicatesse ne sera jamais
découverte — alors qu’elle le sera toujours. Ce jeu (= ce stratagème)
— dit « de pouvoir », parce que c’est ce que gagne le manipulateur à

le pratiquer — sert à se débarrasser définitivement de la cible, par
exemple si vous voulez sa place ou sa femme ou ses terres, ou
n’importe quel avantage à ce qu’il dégage et/ou soit humilié et

condamné socialement : l’empaffé est le plus souvent dénoncé par
celui qui l’encourageait à commettre le crime ou le délit, et

possiblement lynché par celles et ceux qui veulent s’offrir le plaisir de
tabasser, mutiler et bien entendu dénuder quelqu’un sous prétexte de
« justice » populaire — strictement le même genre de spectacle que
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les châtiments médiévaux ou selon la loi islamique, les procès de
sorcellerie, les séances de tortures à Guantanamo, les sévices en

prison, les châtiments corporels depuis l’Antiquité jusqu’à de nos jours,
et les crimes de guerre systématiquement perpétrés contre les civils et
soldats, singés voire imité dans les bizutages et sur les gens drogués,
sans abri ou vulnérables dans les asiles psychiatriques, les hôpitaux,

les EPAD dès que l’autorité laisse l’occasion faire les larrons des deux
sexes et de tous les âges.

A Tulsa, alarmé par l’incitation au lynchage du journal local, les
citoyens noirs ont pris leur fusil « pour défendre » leur jeune violeur

qu’ils pensaient sans doute innocent et condamné d’avance. En réalité,
la jeune fille qui s’était plainte avant déjà abandonné sa plainte et le
gamin ne pouvait qu’être relâché et quitter la ville de crainte d’être

reconnu ensuite par un chasseur du KKK qui prend autant de plaisir à
tuer l’être humain qu’un lapin qui n’aurait pas de fusil.

Bien sûr, lorsque la milice armée noire s’est massée en armes en ville
devant le commissariat, une autre milice armée cette fois blanche est

arrivée pour « protéger » le commissariat : les invectives et
provocations verbales ont fusée, et bien sûr, les miliciens noirs, qui se
croyaient alors dans leur bon droit, et invincibles parce que nombreux
— ont tiré les premiers, donnant le signal de leur propre massacre : le
KKK avait déjà préparé ses tueurs / rafleurs, jusqu’à l’avion privé pour

bombarder et incendié les quartiers noirs, ainsi que le porte à porte
dans les quartiers blancs pour forcer les familles blanches à remettre
sous la menace leurs domestiques noirs. Rassurez-vous, ces mêmes

tactiques ont été utilisées à toutes les époques, par toutes les couleurs
de peau, contre toutes les communautés, et c’est la soif de pouvoir
alimentée la peur de se retrouver à la place des victimes qui génère
ses comportements cultivés à force de châtiments corporels et de

menaces, sans oublier une insécurité de fait savamment entretenue
par les autorités soucieuses de rester indispensables.

A la fin de la seconde guerre mondiale — mais seulement dans
certaines communautés et certains pays — les autorités se sont

attachées à délivrer les enfants des germes génocidaires, non pas en
cessant de punir ou d’interdire, mais en reconnaissant des droits

fondamentaux et en les exerçant en communauté, notamment par le
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vote éclairé par le dialogue, et en prenant la mesure des
conséquences, dans un environnement protégé par les adultes : par

exemple au lieu de hurler et de frapper l’enfant qui veut grimper sur un
tabouret instable, vous lui tenez la main et le rattrapez sans dommage

à chaque fois que le tabouret tombe, ailleurs que sur vos pieds.

Et bien sûr on ne laisse pas l’enfant se brûler la main avec l’eau
bouillante ou finir sous une voiture parce qu’il voulait traverser quand
même, ou encore fracasser un piano ou une télévision et pendre le

chat parce qu’il veut voir ce que cela fait. Préserver la faculté de
l’enfant à ressentir le bonheur et le malheur que les autres êtres

vivants ressentent est la clé, même si le moment viendra toujours où il
faudra se défendre contre la barbarie et l’injustice, parce qu’il n’y a
strictement aucune raison pour que celui qui vous agresse le fasse

impunément, et que cela lui soit profitable.

Longtemps, et même si cela pouvait être hypocrite quand on
connaissait l’envers du décors des productions hollywoodiennes et
autres, la littérature, les films, les séries occidentaux avaient pour

principe de célébrer l’amitié entre les différentes composantes de la
société : chez les héros, on s’entraidait dans le but commun de
triompher des méchants, de sauver et soutenir tout le monde de

l’adversité. De ma propre mémoire, je ne me souviens pas d’un seul
livre pour la jeunesse ou d’un seul film ou épisode où les héros

vantaient à quel point il est juste et sains de laisser crever les autres,
de les rabaisser, de les traiter de monstres. Quand l’histoire se
déroulait à une époque où la société était injuste, raciste etc. la

méchanceté et la stupidité, et le danger à court, moyen et long terme
de ces préjugés et abus étaient démontrés presque systématiquement
et le fait de ne pas abuser était présenté comme un progrès et un salut

à la fois personnel et général.

De nos jours, c’est le contraire : l’égoïsme, l’avidité, la torture et la
haine sont exaltés, et des gens qui n’ont rien fait doivent payer pour

d’autres (« sice n’e sttoi,c’e stdonc tonfrère ») d’il y a des centaines
voire des milliers d’années, et ce passé doit être révisé, les statues

brisées, les livres censurés, l’histoire réécrite. Et nous savons tous très
bien que quand le passé est oublié, nous sommes condamnés à le

revivre, ce qui ne peut être que le but des gens très riches qui
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organisent le wokisme et téléguident les BLM (souvent blancs et après
vérification, au casier judiciaire plus que chargé des crimes les plus
odieux) : nous faire revivre les pires heures de l’Humanité, parce
que la haine et la guerre, et la misère, ça rapporte aux plus riches.

Et quand j’ai découvert Firebite et son introduction qui ne s’adresse
qu’aux aborigènes et qui répète que les blancs et les vampires c’est la

même chose, que les opales qu’ils n’avaient pas minées étaient
forcément à eux, qu’un raciste et un vampire n’ont pas de cerveau —
donc ils ne sont pas humains — tandis que l’héroïne peut tabasser qui
bon lui chante parce qu’elle est de la race des saigneurs… je me suis
dit que les chinois finiraient par voir cette série, et vu que très bientôt
ils annexeront cette partie du globe parce que les américains et leurs
alliés sont clairement en-dessous de tout, ce jour-là, les aborigènes
payeraient chers le fait d’avoir été présentés comme supérieurs aux
êtres humains d’une couleur de peau différente, et titulaires à ce titre

d’un permis d’opprimer et de tuer.

L’humanisme, les droits fondamentaux, la vision d’un monde meilleur
dans lequel chacun prospère en s’entraidant porté par une diversité

génétique et une culture scientifique qui n’a rien à voir avec les
prétendus consensus imposés par la terreur et la corruption —

constituent la seule chance de survie de la planète et de toutes ses
espèces inclues animales et végétales. Toutes les autres doctrines ne
mènent qu’à l’impasse illustrée très justement par le film Zardoz, qu’il

est bon ton de se moquer, mais dont l’hypothèse prospective est
implacablement logique : même éternels et monopolisant les dernières

ressources, les super-riches s’entretueront, dégénèreront et finiront
massacrés parce qu’il faut être profondément malade mental pour faire

la preuve d’une telle avidité.

Pourquoi attendre d’y arriver pour activement empêcher un tel futur ?
Parce que nous regardons trop ces écrans qui ne nous racontent que
ce que nous croyons vouloir entendre, tandis que passer à l’action est
violemment puni et que tous nos droits, tous nos principes, tout ce qui
nous protégeait est foulé au pied par une élite qui nous crie « venez

me chercher, vous n’êtes rien, l’argent public est mon argent à moi » ?
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THE MONSTER SQUAD, LE FILM DE 1987

The Monster

Squad 1987
On a retrouvé tes figurines des

monstres de la MGM**

Sorti aux USA le 14 août 1987 ; en blu-
ray américain le 24 novembre 2009

(multi-régions, image et son excellents,
anglais DTS HD MA 5.1, sous-titres
anglais et espagnol). Sorti en blu-ray

américain le 19 février 2013 chez
OLIVE (région A, qualité d'image et de
son inférieurs à l'édition de 2009). De
Fred Dekker (également scénariste) ;

sur un scénario de Shane Black ; avec
Andre Gower, Robby Kiger, Stephen

Macht, Duncan Regehr, Tom Noonan, Brent Chalem, Ryan Lambert,
Ashley Bank, Michael Faustino, Mary Ellen Trainor, Jason Hervey.

Pour adultes et adolescents.

C e nta nnée s a va ntque ce tte histoire ne com m e nce ,le s Ténèbre s
régna ie nte nTra nsylva nie .C ’éta itl’époque où le profe sse urA bra ha m

Va nH e lsing e tune pe tite équipe de cha m pions de la libe rté
conspira ie ntpourdéba rra sse rle m onde de s va m pire s e tde s m onstre s,
e tpoursa uve rl’H um a nité de s force s du M a l éte rne l… Ils se pla ntère nt.

L e tonne rre gronde ,le s oise a uxde nuithulule nt–uncim e tière
a ba ndonné a uxsta tue s lugubre s e ta uxpie rre s tom ba le s toute s de

tra ve rs.D a ns unchâte a u ha utpe rché,a u fond d’une crypte écla irée de
torche s sonta lignés de s ce rcue ils luisa nts surunsol hum a inoù

trottine ntle s ra ts.U ne m a ingriffue pa sse pa r-de ssous le couve rcle
d’unce rcue il e tde s m illie rs de cha uve s-souris luisa nte s se m e tte ntà

crépite r,dontune pa rticulière m e ntgra nde e tla ide ,dontla pa tte griffue
se tra nsform e e nm a inhum a ine :le com te D ra cula ,très fie re t
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pa rticulière m e ntgom iné vie ntde se le ve r.D e uxhom m e s fonta lors
sa ute re ncontre -ba s la porte de sonchâte a u,suivid’une e scoua de

a rm ée d’a rba lète s,quia ba tte ntune pre m ière va m pire sse s :A bra ha m
Va nH e lsing e ntête a pproche intrigué d’unjoya u étince la ntsce llé da ns
une pie rre du ha ll e ntre de uxe sca lie rs de pie rre .Va nH e lsing crie a lors

à sa troupe qu’il ne re ste plus que trois m inute s e tque l’ondoitlui
a m e ne rla fille sur-le -cha m p.O nluia m ène a lors une toute je une fille
te rrorisée e tpie ds nus,à la que lle Va nH e lsing de m a nde de lire une

inca nta tione na lle m a nd écrite surunpa rche m in,ta ndis que Va n
H e lsing luirépète de lire plus vite .L a te m pête à l’e xtérie urgra ndite n
inte nsité,jusqu’à ce que l’une de s ha ute s fe nêtre s du ha ll e xplose ,

inte rrom pa ntl’inca nta tion.A lors le ta pis du ha ll gondole forte m e ntsous
le s pie ds de la troupe ,puis le sol se soulève ,libéra ntde s m orts viva nts
réduits à l’éta tde m om ie s très a gitée s.L a je une fille re pre nd sa le cture ,
l’a m ule tte dispa ra ite te stre m pla cé pa runte rrible vorte xquia spire la

je une fille ,puis une pa rtie de s occupa nts de la pièce .

D e nos jours,la sortie d’uncollège .L e dire cte urM e tz ge ra convoqué
de uxélève s e tle urde m a nde s’ils sonta ssis conforta ble m e nt.Puis il
le urm ontre le urdossie r,de uxche m ise s ca rtonnée s a ve c le urnom

de ssus e tle urde m a nde s’ils pe uve nte nde vine rle conte nu.
C e pe nda ntM e tz ge rle urdonne im m édia te m e ntunindice :de s ra pports

disciplina ire s le s conce rna nt,a insique que lque s m e rve ille uxde ssins
a rtistique s.L e dire cte ure nm ontre unpre m ie r–une a ra ignée à tête
hum a ine ,quise lonle pre m ie rélève m a nge ra itde s ta s de cha ts,de

chie ne tde … la pins.Voya ntl’a irdubita tifdu dire cte ur,le pre m ie rélève ,
Pa trick ,a joute précipita m m e ntque c’e stsonca m a ra de Se a nquil’a

im a giné.Se a ne xplique a lors qu’ils ontfondé e nque lque sorte unclub
de s m onstre s :ils y de ssine ntce ge nre d’im a ge s e tils e ndécore nt

le urs m urs.M e tz ge rcorrige :ils de ssine ntle urs m onstre s pe nda ntle s
cours de Scie nce de M a da m e C a rlsona lors qu’ils sontsupposés

écoute r.A lors Pa trick inte rvie nt,pa rce qu’il ve utse ule m e ntdire une
chose :M a da m e C a rsone stune profe sse ure bie nge ntille e ttoutça ,

m a is e lle e ste nnuye use e ta une drô le de form e de tête ,unpe u
com m e uncha t,voilà pourquoiSe a nl’a surnom m ée M ia ou-M ix,m a is

luipa s,pa rce que c’e stim poli.
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L e dire cte ursoupire ,puis se lève ,toutrouge :il le s a com pris ;il a été
unga m inluia ussi,e til pe nsa ita lors que le s m onstre s éta ie ntcools ;e t
il doitêtre re sté ungra nd ga m inca ril pe nse que la Scie nce ,c’e stcool.

D e va ntPa trick e tSe a npa rticulière m e ntinquie ts,M e tz ge rlève a lors
le s de uxpouce s :il a dore la Scie nce !Pa trick e tSe a nse re ga rde nt,

pe nsa ntcla ire m e nttous le s de uxque le urdire cte ure stpe ut-être
de ve nu fou.M e tz ge ra joute qu’il e stce rta inque Pa trick e tSe a ne n

sa ve ntbe a ucoupsurle s m onstre s,m a is ce n’e stpa s le problèm e :la
Scie nce e strée lle ;le s m onstre s,non.A ussitô t,Se a nréplique ,

conva incu :le dire cte urne pe utpa s le prouve r.

Pa trick e tSe a nre ssorte ntindignés,le urs pla nche s à roule tte sous le
bra s :Pa trick se pla intque le dire cte urluia m is la m a insurl’épa ule e t

c’éta itsû re m e ntunge ste hom oe tm a inte na ntil se ntle s a nnée s
qua ra nte –ils se nte ntle clocha rd !Etcom m e Se a nse pla intqu’e n

cla sse onne le urditrie nsurle s hom os,pa s plus que surle s ge ns à
tête de cha t–e tne re ga rde a bsolum e ntpa s où il va –le ga rçone ntre
e ncollisiona ve c M m e C a rlson,la profe sse ure de Scie nce quisorta it
de sa cla sse le s bra s cha rgés de pa pie rs e td’unlivre .Se a ns’e xcuse
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pla te m e nt,ra m a sse le s pa pie rs e tle livre e tle s re nd à la da m e ,quilui
je tte unre ga rd furie ux–e ta e ffe ctive m e ntunpe u la tête e nform e de
cha tà ca use de sa coiffure .L e s de uxga rçons s’éloigne ntra pide m e nt

ta ndis que Pa trick se m oque de luie nrépéta nt« M ia ou ».Se a n
rétorque que M a da m e C a rlsone stm a riée .Pa trick s’indigne a lors que
que lqu’une m bra sse M m e C a rlsona u litla nuit.Se a nréplique qu’un

prêtre le s a décla ré m a rie tfe m m e ,e tPa trick de m a nde sile prêtre éta it
vra im e ntd’a ccord pourle fa ire .Puis Se a nse de m a nde où e stL e G ra s.

Monster Squad s’efforce de suivre la formule des comédies plus ou
moins fantastiques pour la jeunesse de l’âge d’or des années 1980 à la

Goonies ou si vous préférez à la Stranger Things en recyclant les
monstres de la MGM déjà vus et revus depuis les années 1930. Les
monstres pas plus que les adultes n’ont aucune personnalité ni lois

surnaturels et ont un jeu particulièrement figé (le maquillage n’explique
pas tout). Les héros gamins sont aussi modelés selon les clichés de

cette époque : le gros harcelé par les brutes sauvés par un genre
blouson noir qui reste au club des monstres parce qu’il y a vue sur la

jeune voisine en train de se déshabiller, les deux autres étant des
intellos… sans lunettes parce que ce n’était pas si pratique pour la

suite du tournage. Les dialogues et certaines scènes ne sonnent pas
naturels, les gags sexuels sont censés caractériser la puberté.

Au final, Monster Squad est une sorte d’épisode (médiocre) de Buffy
contre les Vampires, un pastiche se la jouant film d’épouvante
comique pour gamins, bien sûr d’un niveau d’écriture très au-dessus
des productions actuelles pour jeunes adolescents, mais qui reste
indigent à plus d’un titre. Si vous êtes fan de l’âge d’or des films
fantastiques des années 1980 Monster Squad se découvre avec un
plaisir relatif mais se revoit dans un ennui profond. Le blu-ray espagnol
incluant la version originale DTS-HD 5.1 ne brille pas par sa clarté
d’image ni par l’immersion sonore ou la précision des voix et effets
sonores, ce qui bien évidemment n’améliore pas l’expérience.

*

Le niveau des films et séries n’en finissant plus de chuter et les
parutions en livres étant aléatoires à tous points de vue, un livre

qui aura fait ses preuves vous sera désormais présenté…
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LE TOUR DU MONDE EN 80 JOURS, LE ROMAN DE 1872

Le Tour du Monde

en 80 jours, 1872
L’aventure a un nom****

Publié en France en 1872 chez Hetzel
plus tard racheté par Hachette. De Jules
Verne. Douzième roman de la collection

Aventures Extraordinaires du même
auteur.

Phile a s Fogg,quia fa itle pa rid' y pa rve nir
e nqua tre -vingts jours e ntira ntpa rtie de s

innova tions te chnologique s le s plus
réce nte s de sonépoque .Il e st

a ccom pa gné pa rJe a nPa sse pa rtout,son
se rvite urfra nça is.

Aspirant à écrire de la Science-fiction sérieuse à l’instar des maîtres de
son époque tels H. G. Wells, Verne se retrouve à honorer les

commandes de l’éditeur Hetzel qui souhaite inspirer la jeunesse
française à faire des études scientifiques et marcher de l’avant plutôt

que se complaire dans les contes de fées et les récits d’aventure
répétant le passé. Verne s’appuie sur les récits de voyage et de

science rapportés dans les revues prestigieuses illustrées de l’époque
et s’inspire de la verve fantastique d’Edgar Allan Poe. Le Tour du
Monde en 80 jours est bien un récit de prospective à l’époque, et

inspirera comme espéré bien d’autres auteurs, et les maîtres de la
bandes dessinées que furent Hergé et Edgar Pierre Jacobs.

Le Tour du Monde… a été adapté encore et encore pour de
nombreux supports et écrans, et raccourci pour différents âges. Tombé
dans le domaine public, le texte original est disponible gratuitement sur

Wikisource et en livre électronique ; prenez bien garde que votre
édition ne soit ni simplifiée, ni adaptée ni caviardée et prenez votre

temps pour dérouler le récit à la vitesse à laquelle les évènements sont
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racontés. N’hésitez pas jamais à consulter un bon dictionnaire, et
retrouver les tableaux et gravures, voire les photographies de l’époque
ainsi que les sons (musiques, technologiques, naturels), afin de vous

faire une idée visuelle, sonore, tactile, olfactive de ce que l’auteur
voulait dire en choisissant ses mots. Les mauvaises adaptations

gâchent à tous les niveaux le plaisir de découvrir un auteur et tout ce
qu’il a à partager et tout ce que vous pouvez vivre et apprendre à

travers sa propre imagination et ses propres recherche.

Le texte original de Jules Verne de
1872

INTERVIEW WITH A VAMPIRE

I

Dans lequel phileas fogg et
passepartout s’acceptent

réciproquement, l’un comme maître,
l’autre comme domestique.

En l’a nnée 1872, la m a ison
porta ntle num éro 7d e Sa ville -row ,
Burling tonGa rd e ns,— m a isond a ns
la que lle Shérid a n m ourute n 1814,
— éta it ha b itée pa r Phile a s Fog g ,
e sq., l’un d e s m e m b re s le s plus

sing ulie rs e tle s plus re m a rqués d u Re form -Club d e Lond re s,b ie n
qu’il se m b lât pre nd re à tâc he d e ne rie n fa ire qui pût a ttire r
l’a tte ntion.

À l’un d e s plus g ra nd s ora te urs qui honore nt l’Ang le te rre ,
suc c éd a itd onc c e Phile a s Fog g ,pe rsonna g e énig m a tique ,d onton
ne sa va itrie n,sinon que c ’éta itun fortg a la nthom m e e tl’un d e s
plusb e a uxg e ntle m e nd e la ha ute soc iétéa ng la ise .
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On d isa it qu’il re sse m b la it à Byron,— pa r la tête ,c a r il éta it
irréproc ha b le qua nta uxpie d s,— m a isun Byron à m ousta c he se tà
fa voris,unByronim pa ssib le ,quia ura itvéc u m ille a nssa nsvie illir.

Ang la is,à c oupsûr,Phile a sFog g n’éta itpe ut-être pa sLond onne r.
On ne l’a va itja m a isvu nià la Bourse ,nià la Ba nque ,nid a nsa uc un
d e s c om ptoirs d e la Cité.Ni le s b a ssins ni le s d oc ks d e Lond re s
n’a va ie ntja m a isre çu un na vire a ya ntpoura rm a te urPhile a sFog g .
Ce g e ntle m a n ne fig ura itd a ns a uc un c om ité d ’a d m inistra tion.Son
nom n’a va itja m a isre te ntid a nsun c ollèg e d ’a voc a ts,nia u Te m ple ,
nià Linc oln’s-inn,nià Gra y’s-inn.Ja m a isilne pla id a nià la Courd u
c ha nc e lie r, ni a u Ba nc d e la Re ine , ni à l’Echiquie r, ni e n Cour
e c c lésia stique .Iln’éta itniind ustrie l,ninég oc ia nt,nim a rc ha nd ,ni
a g ric ulte ur.Il ne fa isa it pa rtie ni d e l’Institution roya le d e la
Gra nd e -Bre ta g ne ,nid e l’Institution d e Lond re s,nid e l’Institution
d e sArtisa ns,nid e l’Institution Russe ll,nid e l’Institution littéra ire
d e l’Oue st,ni d e l’Institution d u Droit,ni d e c e tte Institution d e s
Artse td e sSc ie nc e sréunis,quie stpla c ée sousle pa trona g e d ire c t
d e Sa Gra c ie use M a je sté. Il n’a ppa rte na it e nfin à a uc une d e s
nom b re use ssoc iétésquipullule ntd a nsla c a pita le d e l’Ang le te rre ,
d e puis la Soc iété d e l’Arm onic a jusqu’à la Soc iété e ntom olog ique ,
fond ée princ ipa le m e ntd a nsle b utd e d étruire le sinse c te snuisib le s.

Phile a sFog g éta itm e m b re d u Re form -Club ,e tvoilà tout.

À qui s’étonne ra it d e c e qu’un g e ntle m a n a ussi m ystérie ux
c om ptât pa rm i le s m e m b re s d e c e tte honora b le a ssoc ia tion, on
répond ra qu’ilpa ssa surla re c om m a nd a tion d e M M .Ba ring frère s,
c he zle sque lsila va itunc réd itouve rt.De là une c e rta ine « surfa c e »,
d ue à c e que se sc hèque séta ie ntrég ulière m e ntpa yésà vue pa rle
d éb itd e sonc om pte c oura ntinva ria b le m e ntc réd ite ur.

Ce Phile a sFog g éta it-ilric he ?Inc onte sta b le m e nt.M a isc om m e nt
ila va itfa itfortune ,c ’e stc e que le s m ie ux inform és ne pouva ie nt
d ire ,e tM r.Fog g éta itle d e rnie ra uque lilc onvîntd e s’a d re sse rpour
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l’a ppre nd re .En toutc a s,iln’éta itprod ig ue d e rie n,m a isnon a va re ,
c a rpa rtoutoù ilm a nqua itun a ppointpourune c hose nob le ,utile
ou g énére use ,ill’a pporta itsile nc ie use m e nte tm êm e a nonym e m e nt.

En som m e , rie n d e m oins c om m unic a tif que c e g e ntle m a n.Il
pa rla ita ussipe u que possib le ,e tse m b la itd ’a uta ntplusm ystérie ux
qu’il éta itsile nc ie ux.Ce pe nd a nt sa vie éta ità jour,m a is ce qu’il
fa isa it éta it si m a thém a tique m e nt toujours la m êm e c hose , que
l’im a g ina tion,m éc onte nte ,c he rc ha ita u-d e là.

Ava it-il voya g é ? C’éta it prob a b le , c a r pe rsonne ne posséd a it
m ie ux que luila c a rte d u m ond e .Iln’éta ite nd roitsire c ulé d ontil
ne pa rûta voirune c onna issa nc e spécia le .Que lque fois,m a ise n pe u
d e m ots,b re fse tc la irs,ilre d re ssa itle sm ille proposquic irc ula ie nt
d a nsle c lub a u suje td e svoya g e urspe rd usou ég a rés;ilind iqua it
le s vra ie s prob a b ilités, e t se s pa role s s’éta ie nt trouvée s souve nt
c om m e inspirée s pa r une se c ond e vue ,ta ntl’événe m e ntfinissa it
toujours pa r le s justifie r.C’éta itun hom m e qui a va itd û voya g e r
pa rtout,— e ne sprit,touta u m oins.

Ce quiéta itc e rta intoute fois,c ’e stque ,d e puisd e long ue sa nnée s,
Phile a sFog g n’a va itpa squitté Lond re s.Ce uxquia va ie ntl’honne ur
d e le c onna ître un pe u plusque le sa utre sa tte sta ie ntque ,— sic e
n’e stsurc e c he m in d ire c tqu’ilpa rc oura itc ha que jourpourve nir
d e sa m a ison a u c lub , — pe rsonne ne pouva it préte nd re l’a voir
ja m a isvu a ille urs.Son se ulpa sse -te m pséta itd e lire le sjourna uxe t
d e joue ra u w hist.À c e je u d u sile nc e ,sib ie n a ppropriéà sa na ture ,
ilg a g na itsouve nt,m a isse sg a insn’e ntra ie ntja m a isd a nssa b ourse
e tfig ura ie ntpourune som m e im porta nte à son b ud g e td e c ha rité.
D’a ille urs,il fa utle re m a rque r,M r.Fog g joua itévid e m m e ntpour
joue r,non pourg a g ne r.Le je u éta itpourluiun c om b a t,une lutte
c ontre une d iffic ulté, m a is une lutte sa ns m ouve m e nt, sa ns
d épla c e m e nt,sa nsfa tig ue ,e tc e la a lla ità sonc a ra c tère .
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On ne c onna issa ità Phile a sFog g nife m m e nie nfa nts,— c e qui
pe uta rrive ra uxg e nsle splushonnête s,— nipa re ntsnia m is,— c e
quie stplusra re e n vérité.Phile a sFog g viva itse uld a nssa m a ison
d e Sa ville -Row ,où pe rsonne ne pénétra it.De sonintérie ur,ja m a isil
n’éta itque stion.Un se uld om e stique suffisa ità le se rvir.Déje una nt,
d îna nt a u c lub à d e s he ure s c hronom étrique m e nt d éte rm inée s,
d a nsla m êm e sa lle ,à la m êm e ta b le ,ne tra ita ntpointse sc ollèg ue s,
n’invita nta uc unétra ng e r,ilne re ntra itc he zluique pourse c ouc he r,
à m inuitpréc is,sa nsja m a isuse rd e c e sc ha m b re sc onforta b le sque
le Re form -Club tie ntà la d isposition d e s m e m b re s d u c e rc le .Sur
ving t-qua tre he ure s, il e n pa ssa it d ix à son d om ic ile , soit qu’il
d orm ît,soitqu’ils’oc cupâtd e sa toile tte .S’ilse prom e na it,c ’éta it
inva ria b le m e nt,d ’un pa s ég a l,d a ns la sa lle d ’e ntrée pa rque tée e n
m a rque te rie , ou sur la g a le rie c irc ula ire , a u-d e ssus d e la que lle
s’a rrond itun d ôm e à vitra ux b le us,que supporte ntving tc olonne s
ionique s e n porphyre roug e .S’il d îna itou d éje una it,c ’éta ie ntle s
c uisine s,le g a rd e -m a ng e r,l’offic e ,la poissonne rie ,la la ite rie d u c lub ,
quifournissa ie ntà sa ta b le le urssuc c ule nte srése rve s;c ’éta ie ntle s
d om e stique sd u c lub ,g ra ve spe rsonna g e se nha b itnoir,c ha ussésd e
soulie rs à se m e lle s d e m olle ton, qui le se rva ie nt d a ns une
porc e la ine spéc ia le e t sur un a d m ira b le ling e e n toile d e Sa xe ;
c ’éta ie ntle s c rista ux à m oule pe rd u d u c lub qui c onte na ie ntson
she rry,son portoou son c la re tm éla ng éd e c a nne lle ,d e c a pilla ire e t
d e c inna m om e ; c ’éta it e nfin la g la c e d u c lub — g la c e ve nue à
g ra nd s fra is d e s la c s d ’Am érique — qui e ntre te na itse s b oissons
d a nsunsa tisfa isa ntéta td e fra îc he ur.

Si vivre d a ns c e s c ond itions, c ’e st être un e xc e ntrique , il fa ut
c onve nirque l’e xc e ntric itéa d u b on!

La m a ison d e Sa ville -Row , sa ns être som ptue use , se
re c om m a nd a it pa r un e xtrêm e c onfort. D’a ille urs, a ve c le s
ha b itud e s inva ria b le s d u loc a ta ire ,le se rvic e s’y réd uisa it à pe u.
Toute fois, Phile a s Fog g e xig e a it d e son unique d om e stique une
ponc tua lité, une rég ula rité e xtra ord ina ire s.Ce jour-là m êm e , 2
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oc tob re ,Phile a sFog g a va itd onné son c ong é à Ja m e sForste r,— c e
g a rçons’éta ntre nd u c oupa b le d e luia voira pportépoursa b a rb e d e
l’e a u à qua tre -ving t-qua tre d e g rés Fa hre nhe it a u lie u d e qua tre -
ving t-six,— e tila tte nd a itson suc c e sse ur,quid e va itse prése nte r
e ntre onze he ure se tonze he ure se td e m ie .

Phile a s Fog g ,c a rrém e nta ssis d a ns son fa ute uil,le s d e ux pie d s
ra pproc hésc om m e c e uxd ’unsold a tà la pa ra d e ,le sm a insa ppuyée s
sur le s g e noux, le c orps d roit, la tête ha ute , re g a rd a it m a rc he r
l’a ig uille d e la pe nd ule , — a ppa re il c om pliqué qui ind iqua it le s
he ure s, le s m inute s, le s se c ond e s, le s jours, le s qua ntièm e s e t
l’a nnée .À onze he ure se td e m ie sonna nt,M r.Fog g d e va it,suiva ntsa
quotid ie nne ha b itud e ,quitte r la m a ison e tse re nd re a u Re form -
Club .

En c e m om e nt,on fra ppa à la porte d u pe titsa lon d a nsle que lse
te na itPhile a sFog g .

Ja m e sForste r,le c ong éd ié,a ppa rut.

« Le nouve a u d om e stique ,» d it-il.

Ung a rçonâg éd ’une tre nta ine d ’a nnée sse m ontra e tsa lua .

« Vous ête s Fra nça is e tvous vous nom m e z John ? luid e m a nd a
Phile a sFog g .

— Je a n,n’e nd épla ise àm onsie ur,répond itle nouve a u ve nu,Je a n
Pa sse pa rtout, un surnom qui m ’e st re sté, e t que justifia it m on
a ptitud e na ture lle à m e tire r d ’a ffa ire .Je c rois être un honnête
g a rçon,m onsie ur,m a is,pourêtre fra nc ,j’a ifa itplusie urs m étie rs.
J’a i été c ha nte ur a m b ula nt, éc uye r d a ns un c irque , fa isa nt d e la
voltig e c om m e Léota rd ,e td a nsa ntsur la c ord e c om m e Blond in ;
puisje suisd e ve nu profe sse urd e g ym na stique ,a fin d e re nd re m e s
ta le ntsplusutile s,e t,e n d e rnie rlie u,j’éta isse rg e ntd e pom pie rs,à
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Pa ris.J’a i m êm e d a ns m on d ossie r d e s inc e nd ie s re m a rqua b le s.
M a isvoilà c inq a nsque j’a iquitté la Fra nc e e tque ,voula ntg oûte r
d e la vie d e fa m ille ,je suisva le td e c ha m b re e n Ang le te rre .Or,m e
trouva ntsa nspla c e e ta ya nta pprisque M onsie urPhile a sFog g éta it
l’hom m e le pluse xa c te tle plusséd e nta ire d u Roya um e -Uni,je m e
suisprése ntéc he zm onsie ura ve c l’e spéra nc e d ’yvivre tra nquille e t
d ’oub lie rjusqu’à c e nom d e Pa sse pa rtout…

— Pa sse pa rtoutm e c onvie nt,répond itle g e ntle m a n.Vousm ’ête s
re c om m a nd é.J’a id e b ons re nse ig ne m e nts survotre c om pte .Vous
c onna isse zm e sc ond itions?

— Oui,m onsie ur.

— Bie n.Que lle he ure a ve z-vous?

— Onze he ure sving t-d e ux,répond itPa sse pa rtout,e n tira ntd e s
profond e ursd e song ousse tune énorm e m ontre d ’a rg e nt.

— Vousre ta rd e z,d itM r.Fog g .

— Que m onsie urm e pa rd onne ,m a isc ’e stim possib le .

— Vous re ta rd e z d e qua tre m inute s.N’im porte .Il suffit d e
c onsta te rl’éc a rt.Donc ,à pa rtird e c e m om e nt,onze he ure s ving t-
ne ufd u m a tin,c e m e rc re d i2 oc tob re 1872,vousête sà m onse rvic e .

*
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L’ÉTOILE TEMPORELLE

Pra tique z le s la ngue s a ve c unrécitm ultilingue du dom a ine public à cha que ;
e na ngla is,fra nça is e tbie ntô te nste lla ire ,e nla tin,e spa gnol e tita lie n,à

télécha rge rgra tuite m e ntsurdavblog.com ici:
D éjà pa rus :Trois Nuits de G uy de M a upa ssa nt;Le Maître de Moxon de
A m brose Pie rce ;L’Histoire du Soldat de C ha rle s Fe rdina nd R a m uz ;Les

Trois Goules ra pporté pa rPa ul Sébillote tA uguste L e m oine ;L’homme à la
Cervelle d’Or (ve rsionorigina le )de A lphonse D a ude t;Le Mannequin qui fit

sa vie de L .Fra nk B a um ;Monsieur d’Outremort de M a urice R e na rd ;
l’Histoire de Sigurd,colle cté pa rA ndre w L a ng ;le Gobelin d’Adachi,

ra pporté pa rYe iThe odora O z a k i;Dans la peau d’un autre,de A lphonse
A lla is.Prochainement dix numéros de plus.


